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les calices ordinaires. Les primaires, secondares et lertiaires subegales, se rencontrant au 
centre, y produisant frequemment, par leurs dents internes et la soudure des bords, l'ap- 
parence d'une fausse columelle spongieuse. Intervalles calicinaux se recouvrant complete- 
ment de cotes fortes, arquees, subconfiuentes et serrees. Fissiparite peu abondanle. 

Hauteur du polypier ^ 20 a 30 mm. 

Diametre du polypier 40 a 50 

Distance des calices 3 a 4 

Diametre moyen des calices 3 a 3 '/» 

Nombre de cloisons .' 40 a 50 

Rapports et differences. La F. ornata ne saurait etre confondae avec ses congeneres, 
la petilesse des calices, la disposition particuliere des cotes, en font une bonne espece. 
Logalite. Rocher de la Raye (Couches a Mytilus). 
Collections. Schardt. Rittener. ' 

Explication des figures. 

PI. LXII. Fig. 5, . Polypier vu par sa face superieure. Collection Schardt. 
Fig. 5 a. Grossissement d'une partie de la surface du meme. 
Fig. 6. . Autre polypier, vu de cote. Collection Rittener. 



Genre GONIASTREA, Edwards et Haime. 

SYNONYMIE. 

1848. Goniastrea, Edw. et H., Compt. rend., p. 495. 
1857. Id. Pictet, Traite de paleont., t. IV, p. 417. 

1858-1861. Id. From., Introd. a J'etude des polyp, foss., p. 174. ^ 

1879. Id. Zittel, Handb. der Paleont., t. I, p. 257. 

1884. Id. Hcernes, Elemente der Paleont., p. 93. 

Polypier massif ou lobe. Polypierites intimemenl unis par les mu rallies 
prismaliques. Calices polygonaux, plus ou moins profonds. Cloisons debor- 
danles et dentees. Columelle spongieuse. Palis existant devantles premiers 
cycles. Plateau commun reconvert d'une epitheque mince. 
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Goniastrea favulus, Thurmann (Agaricia). 

(PI. LX1IJ, fig, 1, la, 2, 2 a.) 

SYNONYMIE. 

1850. Agaricia favulus, Thurm., Coll. • 

1862. Isastrea favulus, Thurm. et Et., Lothea Bruntrutana, p. 391, pi. 55, fig. 10. 

Polypier formant de grosses masses subplanes et irregulieres. Calices serres, Ires irre- 
guliers, inegaux, polygonaux, ordinaireraent en pentagones plus ou moins allonges. 
Muraille epaisse, elevee et cristiforme. Cloisons droites ou flexueuses, tres espacees, ine- 
gales suivant les cycles, finement granulees, non debordantes. Les primaires et secon- 
dares egales, se soudant entre elles, a une petite distance du centre, par groupes de deux, 
de trois ou de quatre, le point de reunion etant marque par un fort tubercule, ce qui donne 
1'apparence de palis. Ges groupes-se reunissent a leur tour au centre du calice, suivant 
un point ou une ligne irreguliere, en produisant une fausse columelle spongieuse. Les 
cloisons du troisieme cycle beaucoup moins larges, egalement anastomosees a celles des 
ordres precedents. Fissiparite assez frequente. 

» Hauteur du polypier 50 a, 200 mm. 

Diametre du polypier 100 a 400 

Diametre des calices '2 a 3 

Nombre de cloisons 20 a 30 

Remarques. Gette espece, comme les suivantes, ne presente pas rigoureusement tous 
les caracteres assignes au genre Goniastrea. Les palis ne sont pas reguliers, ce ne sont 
que des tubercules produits au point de reunion de deux ou trois cloisons, dans le plus 
grand nombre de calices on n 3 en distingue meme pas. La columelle existe toujours, mais 
elle aussi est produite par la soudure des cloisons principales. Les memes fails ont deja 
ete signales par M. Reuss pour des especes tertiaires, et notamment en ce qui concerne la 
G. Cochii d'Ach. On ne saurait done assigner de limites fixes aux genres Goniastrea et 
Septastrea, et j'ai prefere faire rentrer nos especes jurassiques dans le premier genre. 

Rapports et differences. La G. favulus se distingue de ses congeneres par un petit 
nombre de cloisons fines, par des calices petits et profonds. 

Localites. Bressaucourt. Environs de Porrentruy. Mont de Courroux (Astartien). 

Collections. Musee de Porrentruy. Coll. Thurmann. Koby, 
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Explication des figures. 

PI. LXIIL Fig. 1. . Fragment d'un gros polypier vu par le haut. Bressaucourt. Ma collection. 
Fig. 1 a. Quelques calices agrandis. 
Fig. 2. . Autre petit fragment, de la meme localite. 
Fig. 2 a. Grossissement de quelques calices. 



Goniastrea Delemontana, Koby, 1885. 

(PL LXXIX, fig. 5.) 

Polypier formant des masses convexes, arrondies, hemispheriques. Calices tres serres, 
assez profonds, polygonaux, a bords saillants et tranchants. Murailles intimement soudees 
entre elles dans les parties superieures seulement, marquees sur les areles d'un sillon tres 
etroit et fin, se separant facilement dans les parties inferieures. Gloisons fines, rappro- 
chees, non debordantes, s'anastomosant entre elles et se soudant au centre. Les primaires 
et secondaires un peu plus fortes que les autres. Columelle assez forte, formee par la 
soudure des cloisons principales. Palis indistincts. 

Haufeur du polypier 35 mm. 

Diametre du polypier 60 

Diametre des calices 3 a 4 

Distance des centres calicinaux 3 a 4 

Nombre de cloisons par calice 32 a 50 

Rapports et differences. Chez cette espece, les polypierites se separent facilement 
par les murailles qui paraissent alors doubles. Cela arrive principalement dans les parties 
internes du polypier; a la surface, lorsqu'elle n'est pas usee, on n'apercoit qu'une 
muraille, mais un leger sillon indique cependant la ligne de soudure des polypierites. 
La G. Delemontana possede des calices un peu plus grands que la G. favulus, avec des 
cloisons plus fines et plus nombreuses. 

Localite. Sur Chetre, pres de Delemont (Terrain a chailles siliceux). 

Collection. Koby. 

Explication des figures. 
PL LXXIX. Fig. 5. Polypier vu de cote. Grandeur naturelle. 
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Goniastkea Thiergartensis, Koby, 1885. 

(PI. LXXIX, fig. 6.) 

Polypier en lames peu epaisses et etendues. Surface superieure plane. Galices assez 
serres, presque superficiels, a muraille cachee par les cloisons, a contours polygonaux. 
Cloisons fortes, rares, assez serrees, debordantes mais non confluentes, legerement 
ilexueuses, fortement et irregulierement granulees, tres inegales, les primaires et secon- 
dares se reunissant.au centre, les quelques autres se soudant aux precedentes a une 
assez grande distance de l'axe calicinal. Qk et la des dents cloisonnaires donnant ] 'appa- 
rent de palis. Goluraelle petite, spongieuse, profonde. Gemmation peu abondante. 

Hauteur du polypier 30 a 40 mm. 

Diametre du polypier 50 a 80 

Diametre des calices 5 a 6 

Distance des centres calicinaux 6 a 7 

Nombre de cloisons par ealice 20 a 24 

Rapports et differences. Les calices de celte espece ont sensiblement la meme taille 
que ceux de la G. crassisepta, les cloisons sont moins nombreuses et jamais confluentes, 
la columelle moins apparente. Les grosses granulations des cloisons primaires produisent 
dans quelques calices des faux palis. 

Localite. Thiergarten (Terrain a chailles siliceux). 

Collection. Koby. 

Explication des figures. 
PI LXXIX. iFg. 6. Fragment d'un polypier, vu par sa surface superieure. Ma collection. 



Goniastrea CB.ASSISEPTA , Koby, 1885. 

(PI. LXIII, fig. 3, 3 a.) 

Polypier formant des masses peu elevees, mais Ires etendues. Surface superieure plane. 
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Calices serres, plus on moins profonds, quelquefois superficiels, a contours polygonaux, 
de forme variable, separes entre eux par des aretes plus ou moins elevees et tranchantes, 
souvent deux calices confondus dans une meme serie par suite d'une fissiparite incomplete. 
Cloisons fortes, epaisses, fortementgranulees dans les parties centrales, souvent confluentes 
par-dessus les murailles avec celles des calices voisins, celles du dernier ordre s'anasto- 
mosant avec les primaires et secondares. Columelle Ires large et saillante, formee de gros 
grains, dont les externes ressemblent a des palis. Sur le pourtour du polypier, les cloisons 
se disposant toutes perpendiculairement a celui-ci et alternativement fortes et faibles. 
Fissiparite peu frequente, Traverses tres rapprocbees. 

Hauteur du polypier ' --f a f mm ' 

Diametre du polypier " 50 a l5 ° 

Diametre des calices a 

Distance des centres calicinaux ° a 

Nombre de cloisons sur le pourtour 17 P ar 5 

Nombre de cloisons par cahce °- A 

Rapports kt differences. Chez cette espece la columelle semble bien reelle et non 
uniquement formee par la reunion des cloisons principales; l'existence de palis est par 
contre egalement douleuse. Quoique les murailles soient bien fortes elles sont cependant 
parfois cachees par des cloisons confluentes. La G. crassisepta se distingue des G. favnlm 
et Delemontana par la grandeur des calices, de la G, Thiergartemis par une columelle forte 
et distincte. 

Localite. Bressaucourt (Astartien). 

Collection. Koby. 

Explication des figures. 

PI. LX1II. Fig. 3. . Polypier vu par le haut. Grandeur naturelle. 
Fig. 3 a. Quelques calices agrandis. 
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Tribu. — ASTRACE£1 -~ 

Polypier massif. Multiplication par bourgeonnement. 

Genre CHORISASTREA , Fromentel. 

SYNONYMIE. 

1860. Chorisastrea, From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 163. 

1862. Id. Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 394. 

1870. Id. Eeuss, Paleont. Studien iiber die altera Tert. Schichten der Alpen, p. 30. 

1875. Id. Becker, Korallen der Nath. Schichten, p. 41. 

Polypier peu eleve, formant des masses gazonnantes. Polypierites du 
centre soudes par les murailles, ceux de la circonference libres par les 
cotes. Calices distincts, disposes en series de longueur variable, non sou- 
dees entre elles. Cloisons finement dentees, anastomosees ou libres. Colu- 
melle rudimentaire. Gemmation calicinale el submarginale. 



Chomsastrea Caquerellensis, Koby, 1885. 

(PI. LXIV, fig. 1-9.) 

Polypier peu eleve et etale, formant des masses de peu d'etendue. Pedoncule etroit, 
donnant naissance a des series calicinales pen longues et ecartees, formees au plus de trois 
a quatre calices. Contours des series tres irreguliers, lobes; calices isoles frequents. 
Centres calicinaux tres distincts. Cloisons fines, serrees, en nombre tres variable, celles des 
derniers ordres anastomosees aux primaires et secondares. Muraille finement costulee. 
Bourgeon nement ayant lieu aussi bien a la base des polypierites qu'a moitie hauteur, ou 
pres de la surface calicinale. 
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Hauteur du polypier 10 a 

Diametre du polypier 10 a 

Largeur des series 

Diametre des calices isoles 
Distance des centres calicinaux . 

Nombre de cotes sur la muraille 

Nombre de cloisons par calice 
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4 a 

4a 8 

5 a 7 

18 par 5 

60 a 120 



30 mm. 
30 

7 




Rapports et differences. Gette espece, malgre to'utes les variations qui resultent d'un 
bourgeonnement plus ou moins intense, differe des saivantes, soit par la taille des calices, 
soit par la grandeur des series. La Ch. rrassa possededes calices plus grands et des series 
plus petites; la Ch. glomerata n'a que des calices isoles et circulaires ; chez la Ch. elegans 
il se trouve toujours un calice central autour duquel rayonnenl les series; enfin chez les 
autres especes les calices sont beaucoup plus petits. 

Localities. Soyhieres. Sainte-Ursanne. Caquerelle (Corallien blanc). 

Collections. Musee de Porrentruy, de Soleure, de D'elemont. Coll. Mathey. Koby. 

Explication des figures. \ 

PI. LXJV. Fig. 1,2, 3, 4, 5,6,7. Differentes branches de polypiers sous divers aspects. Caquerelle. 
Ma collection. 
Fig. 8, 8 a. Autre branche, de face et par le haut. Sainte-Ursanne. Collection Thurmann. 
Fig. 9 . . . Fragment d'un polypier de Soyhieres. Collection Mathey. 



Chorisastrea crassa, Koby, 1885. 

(PL LXIV, fig. 10, 10 a, 11, 11 a, 12, 13, 13 a, 14, 14 a, 15, 15 a, 16, 16 a, 17, 18.) 

Polypier se fixant par un pedoncule etroit, qui s'elargit rapidement vers le haut en se 
ramifiant. Surface superieure subplane. Series calicinales tres courtes, formees de deux a 
trois calices au plus, le plus frequemment des calices isoles. Les ramifications assez rap- 
prochies, sans se souder entre elles. Calices superfi.ciels, ceux qui sont isoles grands et 
circulaires, les autres plus ou moins nettement separes et a contours lobes. Cloisons fines, 
serrees, les principales se renconlrant au centre en laissant une legere fossette circulaire, 
les autres plus courtes, s'anastomosant avec celles des ordres precedents. Gemmalion se 
faisant principalement vers les parties superieures, surtout sur le pourtour des Irois ou 
quatre premiers calices formes. Muraille flnement costulee. 



220 MONOGHAPHIE 

Hauteur du polypier 20 a 50 mm. 

Diametre du polypier 20 a 40 

Largeur des series 10 a 1° 

Diametre des calices isoles 6 a 11 

Distance des centres dans les series 6 a 8 

Nombre de cotes sur la muraille 16 par o 

Nombre de cloisons par calice 100 a 150 

Rapports et differences. Dans le jeune age, lorsque le polypier ne possede encore 
que trois a qnatre calices isoles', on est tente de le classer dans un toul autre genre, mais 
ce sonl ces calices, par une gemmation submarginale, qui produisent plus lard les series. 
Gelte espece differe de la precedente par une plus grande frequence de calices isoles, qui 
soul alors plus forts, par sa gemmation, qui se fait de preference dans le haut du poly- 
pier. 

Localites. Sainte-Ursanne. Caquerelle (Corallien blanc). 

Collections. Thurmann. Koby. 

Explication des figures. 

Pi. LXIV. Fig. 10—18. Divers polypiers vus de cote et par le haut. Les fig. 10 l et 15 represented de 
tout jeunes individus; les fig. 11, 13, 14, 1G, 17, des echantillons n'ayant 
encore que des calices isoles ; enfin les fig. 10, 12 et 18 des individus adultes 
avec des series calicinales. Ces figures sont de grandeur naturelle. Tous ces 
echantillons proviennent de la Caquerelle. Ma collection. 



Chorisastrea glomerata, Koby, 1885. 

(PI. LXIV, fig. 19-26.) 

Polypier branchu, commencant par une tige cylindrique qui, a une cerlaine hauteur, 
donne naissance a un grand nombre de branches courtes, libres ou soudees enlre elles. 
Polypierites d'abord cylindriques, puis deformes. Calices superficiels, rarement disposes 
en series. Cloisons Ires fines, serrees, droiles, celles des derniers ordres anaslomosees aux 
cloisons primaires, secoudaires et lertiaires. Gemmation tres abondante, se pratiquant 
surtout vers le sommet du polypier, de maniere que les polypierites sont agglomeres. 
Muraille finement coslulee. 
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Hauteur du polypier 25 a 35 mm. 

Diametre du polypier , 15 a 25 

Diametre des calices 5 a 7 

Diametre des branches 6 a 9 

Nombre de cotes sur la muraille 14 par 5 

Nombre de cloisons par calice 60 a 90 

Rapports et differences. Par son aspect general, ce polypier ressembie a une Thecos- 
milie ou Dermosmilie, mais ia multiplication se fait evidemment par bourgeonnement. 
D'autre part, la structure et le nombre de cloisons l'eloignent des Gladocoriens. J'ai done 
ete reduit soit a creer un nouveau genre, soit a le classer ici, et j'ai prefere cette derniere 
alternative, me basant principalement sur la structure des cloisons. D'ailleurs on remarque 
chez plusieurs polypiers une tendance a formation de series calicinales, et l'espece prece- 
dente montre egalement tous les passages possibles entre un polypier franchement branchu 
et une Ghorisastree. 

La Ch. glomerata ne peut etre confondue qu'avec des jeunes individus de la Ch. crassa; 
les calices de cette derniere sont cependant considerablement plus grands et son polypier 
est toujours plus eleve. 

Logalites. Caquerelle. Tareche. Sainte-Ursanne (Corallien blarrc). 

Collections. Thurmann. Koby. 

Explication des figures. 

PL LXIV. Fig. 19—25. Polypiers de differents ages, vus de cote et par le haut. Grandeur naturelle. 
Caquerelle et Tareche. Ma collection. 



Chorisastkea elegans, Koby, 1885. 

(PI. LXV, fig. 4, 4 a, 6, 7, 8, 8 a, 9,9 a.) 

Polypier fixe par un pedoncule etroit, s'etalant rapidement, a surface superieure plane, 
formant un cone tres deprime, dresse sur son sommet. Series calicinales formees d'un 
petit nombre de calices distincts, et disposees radiairement autour d'un calice central, 
libres sur les cotes dans le jeune age et assez ecartees, se soudant plus ou moins entre 
elles dans un age plus avance. Calices superficiels, a fossette bien distincte et representee 
par un enforcement circulaire. Cloisons nombreuses, fines, serrees; celles des trois pre- 
miers ordres atteignant la fossette, les autres plus etroites suivant leur age et se soudant 
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acelles-ci. Les cloisons du calice central confluentes avec celles des calices qui l'entourent, 
celles des series soudees subconfluentes par-dessus les collines. Surface inferieure recou- 
verte d'une forte epitheque costulee, presentant des sillons profonds et radies qui indi- 
queut le mode de formation des series. Gemmation se faisant dans le haut du polypier. 

Hauteur du polypier 15 a 20 mm. 

Diametre du polypier 20 a 35 

Largcur des series "> & 10 

Distance des centres calicinaux 10 a 12 

Diametre des calices isoles 1^ 

Nombre de cotes sur la muraille 18 par o 

Nombre de cloisons par calice isolc 120 a 150 

Rapports et differences. Gette espece a beaucoup d'affinites avec les Dimorphophyl- 
lies ou Dimorpbastrees. Mais le calice central est rarement plus grand que les autres, el 
lorsque le polypier est adulte, les series se soudent en partie tout en se limitant par des 
collines ; nous avons alors l'aspect d'une Latimeandre. On ne saurait confondre la Ch. 
ekgans avec aucune autre congenere, a cause de la disposition particuliere des series. 

Logalites. Sainte-Ursanne. Gaquerelle (Gorallien blanc). 

Collection. Koby. 

Explication des figures. 

PL LXV. Fig. 4, 4 a. Jeune polypier ne montrant encore que le calice central avec les bourgeons des 
series radiees. 
Fig. 6 . . . Polypier adulte, vu en dessous, pour faire voir les sillons de Fepitheque. 
Fig. 7 . . . Polypier adulte, vu par le haut, quelques series sont soudees par les cotes. 
Fig. 8, 8 rt, 9, 9 a. Deux autres polypiers vus par leurs surfaces superieure et inferieure. 
Tous ces echantillons proviennent de la Caquerelle. 



Chorisastrea Fromenteli, Koby, 1885. 

(PI. LXV, fig. 13.) 

Polypier en masses gazonnantes, compose d'une grande quantite de branches arrivant 
toutes a la meme hauteur. Surface superieure plane. Series calicinales composees d'un 
grand nombre de calices, disposes de front par trois on quatre dans une meme branche. 
Calices superficiels a fossette bien marquee. Cloisons fortes, peu serrees, peu nombreuses, 
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flexueuses et confluentes. Les primaires et secondares egales, arrivant au centre calicinal 
pour s'y souder, les tertiaires moins larges et en partie anastomosees aux precedentes. 
Muraille recouverte d'une epitheque assez forte et costulee. Gemmation se faisant surtout 
a !a base du polypier. 

Hauteur du polypier 30 a 40 mm. 

Diametre du polypier 40 a 50 

Largeur des series 5 a 15 

Diametre des calices isoles 5 a "< 

Distance des centres dans les series , 4 a 5 

Nombre de cotes sur les murailles 15 par 5 

Nombre de cloisons par calice 24 a 30 

Rapports et differences. G'est en etudiant les differentes especes qui composent ce 
genre qu'on s'apercoit des difficultes qu'il y a de limiter un genre d'une maniere precise 
et nette. Une branche de la Ch. Fromenteli prise isolement represente une Thaumastree 
typique. Gette espece, d'apres la description, serait voisine de la Ch. corallim, mais la 
figure represente un individu a calices tres grands et a cloisons plus nombreuses. Elle se 
distingue de la suivante par un tissu plus compact et des cloisons moins nombreuses. 

Logalites. Liesberg. Delemont (Terrain a chailles siliceux). 

Collections. Koby. Musee de Soleure. 

Explication des figures. 
PI. LXV. Fig. 13. Polypier vu par le haut. Liesberg. Ma collection. 



Ghohisastbea Thurmanni, Koby, 1885. 

(PL LXV, fig. 1, 1 a, 2, 2 a, 3, 3 a, 5, 5 a, 5 b, 10, 10 a.) 

Polypier pedoncule, s'attachant par une base etroite, qui donne bientot naissance a 
une certaine quantite de branches soudees dans le bas et libres sur une petite etendue 
seulement. Series calicinales ordinairement contournees, formees de deux, trois ou quatre 
calices au plus. Calices isoles assez rares. Centres calicinaux bien marques. Cloisons fines, 
serrees, granulees, subegales en epaisseur, celles des premiers ordres plus larges et se ren- 
contrant au centre, celles des derniers ordres plus ou moins anastomosees aux premieres. 
Muraille couverte d'une epitheque finement costulee. 
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Hauteur du polypier 15 a 20 mm. 

Diametre du polypier 15 a 30 

Largeur des series 4 a 7 

Distance des centres calicinaux 5 a 7 

Diametre des calices isoles 6 a 7 

Nomure de cotes sur la muraille 18 par 5 

Xombre de cloisons par calice isole 60 a 70 

Rapports et differences. La Ch. Thurmanni est intermediate entre les Ch. Caquerel- 
lensis et elegans ; elle differe de Ja premiere par un polypier qui reste loujours bas, par 
des series plus grandes, tortueuses, moins libres entre elles ; elle s'eloigne de la seconde 
par des calices plus petits qui ne sont pas disposes autour d'un calice central. 

Localites. Gaquerelle. Bure. Steinboden (Corallien blanc). 

Collections. Thurmann. Koby. Musee de Porrentruy. 

Explication des figures. 

PI. LXV. Fk). 1,1 a Polypier adulte vu de cote et par le haut. 

Fig. 2, 2 a, 3, 3 a. Deux jeunes polypiers sous les memes aspects. 

Fg. 5, 5 b, 5 c . . Polypier de cote, par le haut, et cette derniere figure agrandie. 

Fig. 10, 10 a . . . Autre polypier de grandeur naturelle. 

Ces echantillons proviennent tous de la Caquerelle et sont de ma 
collection. 



Chorisastrea? Delemontana, Koby, 1885. 

(PI. LXV, fig. 12.) 

Polypier compose d'une grande quantite de branches ecartees, arrivant sensiblement 
a la meme hauteur et partant de deux ou trois points differents. Series calicinales formees 
d'un nombre variable de calices, a contours lobes et foliaces. Calices superficiels a centres 
distincts. Cloisons nombreuses, serrees, fortement granulees, flexueuses ; celles d'nne 
meme serie confluentes. Les primaires et secondaires se touchant au centre et s'anasto- 
mosant a celles des ordres suivants. Muraille recouverte d'une epitheque epaisse, plissee 
transversalement, assez finement costulee. Gemmation se faisant a differentes hauteurs. 

Hauteur du polypier 25 a 40 mm. 

Diametre du polypier 30 a 60 

Largeur des series 6 a 10 
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Distance des centres calicinaux 4a 5 

Diametre des calices isoles 4 a 5 

Nombre de cotes sur la muraille 20 par 5 

Nombre de cloisons par calice isole 40 a 60 

Rapports et differences. Cette espece a completement le port de la Ch. Fromenteti, 
ses calices sont seulement plus petils, ses cloisons plus nombreuses, le tissu moins com- 
pact. Les quelques echantillons que je possede sont assez mal conserves, de sorte que 
1'etude des caracteres internes ne saurait se faire avec certitude. Si la Ch. Fromenteli 
produit 1'impression d'une Thaumastree, on pourrait assimiler celle-ci a une Microso- 
lene. 

Localite. Sur Chetre, pres de Delemont (Terrain a chailles siliceux). 

Collection. Koby. 

Explication des figures. 
PI. LXV. Fig. 12. Ecbantillon vu par le haut. Grandeur naturelle. 



Genre STIBASTREA, Etallon. 



SYNONYMIB. 



1858. Stibastrea, Et., Ray. du Haut Jura, p. 112. 

1860. Id. From., Introd. a 1'etude des polyp, foss., p. 164. 

1875. Id. Zittel, Handb. der Paleont., p. 252: 

1884. Id. Hoernes, Elemente der Paleont., p. 92. 

Polypier etale. Polypierites plus ou moins isoles au centre, puis disposes 
en longues series droites ou flexueuses. Series assez ecartees, reunies 
entre elles par une endotheque epaisse, et separees par des ambulacres 
finement costules. Calices peu profonds, marques d'une fossette calicinale 
occupee par une sorte de columelle papilleuse, probablement formee par 
les dents internes des cloisons. Cloisons assez fortes, granulees, surtout 
vers le bord interne. Muraille recouverte de c6tes granulees. Epitheque 
epaisse. Gemmation se faisant sur de longues expansions qui sV:tranglent 
en ne se separant que rarement. 
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Stjbastrea Etalloni, Koby, 1885. 

(PI. LXV, fig. 11, 11 a.) 

Polypier a surface superieure plane, fixe par un pedoncule etroit qui s'etale rapideraent. 
Series calicinales longues, flexueuses, dichotomes ou trichotomes, se dirigeant plus ou 
moins regulierement du centre a la circonference. Galices isoles rares. Centres calicinaux 
ordinairement bien marques par une fausse columelle papilleuse ou indiquee par l'inflexion 
des cloisons. Gloisons alternativernent fortes et faibles sur les bords des vallees ; les prin- 
cipals se dirigeant vers les centres calicinaux ou perpendiculaires a la direction des series 
et se touchant au fond de celles-ci ; celles des derniers ordres souvent anastomosees aux 
precedentes. Toutes les cloisons fortement granulees et se divisant souvent dans les parlies 
internes en grains et fragments de differentes grosseurs. Ambulacres assez profonds, 
recouverts de cotes tres fines et granulees ; ces cotes correspondent aux cloisons et ne 
sont pas confluentes avec celles des series voisines. Surface inferieure presentant quel- 
ques larges sillons se dirigeant du centre a la circonference. Epitheque forte, costulee. 

Hauteur du polypier 20 a 25 mm. 

Diametre du polypier 30 a 50 

Diametre des series 4 a 5 

Largeur des ambulacres 2 a 3 

Profondeur des ambulacres 1 a 2 

Distance des centres calicinaux 3 a 6 

Nombre de cotes sur la muraille 20 par 5 

Nombre de cloisons par calice 32 a 40 

Rapports et differences. G'est la deuxieme espece connue de ce genre ; la St. 
Edivardsi Et. du Haul Jura par ait s'eloigner de la notre par un plus grand developpement 
des cotes, des series droites, des cloisons plus fortes. 

Localite. Gaquerelle (Gorallien blanc). 

Collection. Koby. 

Explication des figures. 

PL LXV. Fig. 11. . Polypier vu par sa surface superieure. Grandeur naturelle. 
Fig. 11 a. Grossissement d'une partie de la surface calicinale. 



DES POLYPIERS JURASSTQUES DE LA SUISSE. 227 



Genre LATIMCEANDRA, d'Orbigny. 

SYNONYMJTC. 

1849. Latomceandra, d'Orb., Prodr., t. II, p. 40 et 404. 

Axophyllia, d'Orb., Id. 

Microphyllia, d'Orb., Id. p. 40 et 208. 

Comophyllia, d'Orb., Id. p. 40. 

Oulophyllia, d'Orb., Id. 

Latimceandra, Edw. et H., Ann. sc. nat., 3 me serie, t. XI, p. 270. 
1851. latomacandm, Edw. et H., Polyp, foss. des terr. paleoz., p. 85. 
1857. Latimceandra, Edw. et II., Hist. nat. des Corall., t. II, p. 543. 

1857. Latomceandra, Pictet, Traite de paleont., t. IV, p. 405. 

1858. Latimceandra et Microphyllia, Et., Ray. du Haut Jura, p. 106. 
1858-1861. Latimceandra, From., Introd. a Petude des polyp, foss., p. 158. 

1862. Id. From.. Monogr. des polyp, jur. sup., p. 21. 

1879. Id. Zittel, Handb. der Paleont., t. I, p. 256. 

1884. Id. Hcernes, Elemente der Paleont., p. 95. 

Polypier massif ou dendroide. Polypierites intimement soudes par les 
murailles. Galices distincts, plus ou moins nettement circonscrits, disposes 
en series de longueur variable et limitees par des collines. Cloisons fine- 
ment et regulierement dentees, anastomosees ou libres. Columelle rudi- 
mentaire. Traverses rares. Plateau commun recouvert de cotes fines et 
granulees. Gemmation calicinale et submarginale. 



Latimceandra Soemmeringii, Goldfuss (Meandrina). 

(PI. LXVI, fiq. 1.) 



SYNONYMIE. 



1826-1833. Meandrina Sommeringii, Goldf., Petref. Germ., t. I, p. 109, pi. 38, fig. 1. 

1849. Latomceandra Sommeringii, Edw. et H., Ann. sc. nat., 3 me serie, t. XI, p. 272. 

1850. Microphyllia Sommeringii, d'Orb., Prod., t. I, p. 387. 
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1851. Latorrueandra Sommeringii, Edw. et H., Polyp, foss. du terr. paleoz., p. 86. 

1852. Agaricia Sommeringii, Quenst., Handb.. der Petref., p. 651, pi. 58, fig. 1. 

1857. Latimceandra Sommeringii, Edw. et H.. Hist. nat. des Corall., t. II, p. 545. 

1858. Id. Et., Kay. du Haut Jura, p. 107. 

1858-1861. Id. From., Introd. a l'etude dea polyp, foss., p. 159. 

1864. Id. From., Polyp, cor. des env. de Gray, p. 17. 

1875. Id. Becker, Die Korallen der Nath. Schichten, p. 33, pi. IV, fig. 3. 

Polypier fixe par un etroit pedoncule. Surface superieure subplane ou convexe, souvent 
irreguliere, a pourtour lobe. Series calicinales plus ou moins longues, faiblement con- 
tournees, se disposant radialement vers la peripheric. Collines elevees, tranchantes. Cen- 
tres calicinaux distincts, ca et la des calices isoles. Gloisons minces, tres serrees, granu- 
les, subegales, legerement arquees, remontant les collines et confluenles avec celles des 
vallees voisines. Plateau commun plan-concave, creuse de sillons rayonnants ; les plis 
limites par les sillons recouverts de cotes tres fines, dichotomes. 

Hauteur du polypier 5° & 70 mm. 

Diametre du polypier 50 & HO 

Largeur des series 5 a 12 

Distance des centres calicinaux 7 a 10 

Diametre des calices isoles 10 a 15 

Nombre de cloisons par calice 50 a 90 

Nombre de cloisons sur les collines 30 sur 10 

Rapports et differences. La L. Sdmmeringu se distingue des autres congeneres par 
la largeur des series, la hauteur des collines et la finesse de ses cloisons. Les especes voi- 
sines sont les L. corrugata et helvetica. 

Logalitr. Valfin (Pterocerien coralligene). 

Collection. Choffat. 

Explication des figures. 
PI. LXVI. Fig. 1. Polypier vu par le haut. Grandeur naturelle. 



Latimceandra corrugata , Edwards et Haime. 

(PI, LXVI, fig. 2. PI. LXVII, fig. 1. PI. LXXIV, fig. 6, 6 a.) 

SYNONYMIE. 

1849. Latimceandra corrugata, Edw. et H., Ann. sc. nat., 3 me serie, t. XI, p. 272. 



DES POLYPIERS JURASSIQUES 1)E LA SUISSE. 229 

Oulophyllia et Microphyllia corrugata, d'Orb., Prodr., 1. 1, p. 40 et 208. 
1858. Latimceandra corrugata, From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 159. 
1864. Id. From., Polyp, cor. des env. de Gray, p. 17. 

Polypier pedoncule. Surface superieure convexe, hemispherique. Series calicinales 
plus ou moins lougues, d'abord droites et rayonnantes, puis tres irregulieres, contour- 
nees at interrompues. Collines peu elevees, mais tranchantes, limitant souvent deux ou 
trois calices de front. Centres calicinaux tres distincts, inequidistants. Gloisons fortes, gra- 
nules, anastomosees, arquees et ondulees, confluentes, aveccelles des calices d'une meme 
serie et avec celles des series adjacentes. Les primaires et secondaires atteignent seules la 
fossette columellaire, les autres plus ou moins iarges. Plateau commun pian-convexe, 
tres irregulier et sillonne, reconvert de cotes tres fines rayonnantes et dichotomies. Gem- 
mation tres abondante. 

Hauteur du polypier 30 a 50 mm. 

Diametre du polypier 30 a 150 

Largeur des series 8 a 20 

Distances des centres calicinaux 8 a 12 

Diametre des calices isoles 8 a 12 

Nomure de cloisons sur les collines 28 sur 10 

Nombre de cloisons par calice 60 a 120 

Variations. Le polypier, cliez cette espece, peut prendre des aspects bien differents 
suivant son age et Tintensite de la gemmation. Les jeunes commencent par un gros calice, 
sur les bords duquel se developpent une serie de germes -rayonnaiits et separes par des 
aretes. L'accroissement en largeur continue ainsi regulierement et les vallees sont alors 
Iarges et ondulees. Mais plus tard l'accroissement en hauteur commence a se produire vers 
le milieu de la surface superieure par la formation d'une grande quantite de calices isoles 
qui tendent a se disposer en series en detruisant la disposition precedente. Les vallees 
sont alors elroites, courtes, les collines Ires irregulieres et la surface devient arrondie. Ges 
echanlillons ont un aspect tellement different qu'on est tente d'en faire de nouvelles 
especes. 

Rapports et differences. La L. corrugata s'eloigne de l'espece precedente par des 
collines moins elevees, des vallees souvent plus Iarges, des cloisons plus fortes et ondulees 
et moins rapprochees. La L. helvetica possede des calices plus petits avec moins de cloi- 
sons. La L. Haulini Mich, pourrait bien n'etre qu'une variete de celle-ci, dont les series 
seraienl plus elroites par suite d'une gemmation particuliere. Les L. magnifica et sulcata 
From, doivent egalement etre tres voisines ; d'apres les descriptions, elles auraient des 
cloisons en nombre moindre. 

Localites. Caquerelle. Sainte-Ursanne. Tareche (Corallien blanc). 

Collections. Musee de Porrentruy. Coll. Thiessing. Koby. 
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Explication des figures. 

PL LXV1. Fig. 2. . Polypier vu par le haut. La gemmation est intense. Caquerelle. Ma collection. 

Fig. 2 a. Le meme vu en dessous. 
PL LXV1I. Fig. 1. . Polypier vu par le haut. Grandeur naturelle. Caquerelle. Ma collection. 
PL LXXIV. Fig. 6. . Jeune polypier vu par le haut. Tareche. Collection Thiessing. 

Fig. 6 a. Le meme vu de cote. 



Latim^andra helvetica, Etallon (Microphyllia). 

(PL LXVI, fig. 4.J 

SYNONYMIE. 
1862. Microphyllia helvetica, Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 395, pi. 56, fig. 5. 

Polypier massif et etale. Surface superieure plan-convexe. Series tres inegales, peu 
profondes, Jarges. Collines peu elevees, forlement contournees, a areies tranchantes. 
Centres calicinaux bien marques par une petite fossette circulaire, rarement deux de front 
dans la meme vallee. Gloisons tres fines, nombreuses, egales entre elles, souvent flexueu- 
ses ; les principals seules atteignent le centre, celles du fond des vallees confluentes et 
paralleles aux collines. Gemmation abondante. 

Hauteur du polypier 30 a 50 mm. 

Diametre du polypier 50 a 100 

Largeur des series 5 a 10 

Distance des centres calicinaux * 6 a 10 

Diametre des calices isoles 8 a 10 

Nombre de cloisons sur les collines 40 sur 10 

Nombre de cloisons par calice 60 a 90 

Rapports et differences. Gette espece, quoique presentant beaucoup de caracteres 
analogues a la L. cormgala, s'en eloigne considerablement par ses cloisons tres fines et 
surtout tres serrees sur les aretes des vallees. La L. sulcata Fr. est egalement voisine, 
d'apres la description cette derniere possederait un petit nombre de cloisons par calice et 
des vallees plus profondes. 

Logalites. Sous Waldeck. Roche de Mars. Porrentruy (Hypovirgulien). 

Collection. Thurmann. 
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Explication des figures. 
PI. LXVI. Fig. 4. Polypier vu par le haut. Grandeur naturelle. Sous Waldeck. 



LatimvEandra Pelissieri, Fromentel. 

(PI. LXXV, fig. 2.) 

SYNONYMIE. 

1856. Latimaandra Pelissieri, From., Bull, de la Soc. geol., 2™ serie, t. XIII, p. 853. 

1861 _ id. From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 160. 

1862 . Id. From., Monogr. des polyp, jurass. sup., p. 22, pi. 2, fig. 2. 

Polypier en grande masse s'accroissant par superposition. Surface superieure subplane 
ou convexe. Series calicinales courtes et irregulieres,droites, mais se coupant a angles vifs. 
Gollines peu elevees, sommet arrondi, cache par les rayons septo-costaux. Galices poly- 
sonaux, separes entre eux dans une menie serie par des elevations bien marquees, mais 
ordinai'rement moindres que les collines. Gloisons fines, nombreuses, serrees, confluentes; 
celles des deux premiers cycles arrivant seules a la fossette calicinale.. a partir du troisieme 
cycle, celles d'un ordre inferieur s'anastomosant avec celles de l'ordre plus eleve. Espace 
columellaire circulate, bien marque. Surface inferieure finement costulee. 

Hauteur du polypier 100 a 300 mm. 

Diametre du polypier 10 ° a 50 ° 

Largeur des series 8 a 

Distance des centres calicinaux 8 a 

Diametre des calices isoles 6 a 8 

Nombre de cloisons sur les collines 32 sur 10 

Nombre de cloisons par calice 60 a 72 

Rapports et differences. Gette espece differe de la plupart de ses congeneres par ses 
collines arrondies, dont le sommet est entierement cache par les cloisons. De l'espece sui- 
vante, qui possede egalement ce dernier caractere, elle se distingue par des calices plus 
grands et par des collines moins longues. 

Localite. Gray (Portlandien). 

Collection. Choffat. 

Explication des figures. 
PI. LXXV. Fig. 2. Polypier vu par le haut. Grandeur naturelle. 
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Latim^eandra Gagnebini , Etallon (Microphyllia). 

(PI. LXVI, fig. 3. PI LXVI1, fig. 5.) 
SYNONYMIE. 

1862. Microphyllia Gagnebini, Et., Lethea Bruntrutana, p. 395, pi. 55, fig. 4. 

Polypier en grande masse subplane, arrondie sur !es bords. Vallees tres irregulieres, 
dirigees en tous sens, ordinairement courtes et larges, a contours anguleux. Collines ele- 
vees, a sommet arrondi et cache par les rayons septo-costaux confluents, dans l'interieur 
des grandes vallees des collines moins hautes et courles, se dirigeant obliquement sur les 
principales. Souvenl deux ou trois calices de front dans la meme serie. Cloisons egales 
en epaisseur, les primaires et secondaires atieignant seules le centre, celles des derniers 
cycles moins larges suivant les ordres, et s'anastomosant avec les principales. Fossette 
coiumellaire bien marquee et ronde. Gemmation abondante. 

Hauteur du polypier 50 a 100 mm. 

Diametre du polypier 50 a 200 

Largeur des series 6 a 10 

Distance des centres calicinaux ..... 5 a 8 

Diametre des calices isoles (ia 8 

Nombre de cloisons sur les collines 32 par 10 

Nombre de cloisons par calice 40 a 60 

Rapports et differences Ce polypier, comme d'ailleurs tous ceux de son niveau, se 
rencontre rarement suffisamment bien conserve pour qu'on puisse reconnailre ses prin- 
cipaux caracteres et surtout la disposition des calices. II est alors difficile de distinguer 
cette espece des precedentes et meme de la L. Sommeringii. Le seul caractere certain est 
alors le contour anguleux des vallees principales. Mais si la conservation du polypier est 
passable, au point de laisser reconnaitre les rayons septo-costaux, on ne saurait la con- 
fondre avec aucune des congeneres. Comme chez la L. Pclissieri le sommet des collines 
est cache par les cloisons totalement confluentes, elles s'y trouvent en nombre egal, 
mais dans les vallees les calices sont plus serres, et par suite plus petits avec moins de 
cloisons. 

Localites. Roche de Mars. Porrentruy (Hypovirgulien). 

Collections. Thurmann. Koby. 
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Explication des figures. * 

PI. LXVI. Fig. 3. Fragment de polypier, vu par le liaut. La surface est usee et on ne recommit que 
le contour polygonal des vallees principales. Roche de Mars. Coll. Thurmann. 

PL LXVII. Fig. 5. Fragment d'un polypier a surface relativement Men conserves Meme localite. Ma 
collection. 



Latim^andra curtata, Etallon (Microphyllia). 

(PI LXIX, fig. i, 2, 2 a, 3.) 

SYNONYMIE. 
1862. Microphyllia curtata, Tliurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 394, pi. 56, fig. 2. 

Polypier de taille variable, en masse convexe ou gibbeuse. Series calicinales courtes ne 
comprenant le plus souvent que deux ou trois calices, rarement plus. Gollines peu elevees, 
contournees, a sommet tranchant. Calices isoles tres frequents, surtout sur le somraet du 
polypier. Gloisons subegaJes en epaisseur, granulees, arquees, souvent en partie anasto- 
mosees; dans les series, des cloisons irregulieres qui vont d'un centre a l'autre, en 
suivant le fond de la vallee. Fossetle columellaire indistincle, occupee par des granulations 
et des dents cloisonnaires. Plateau commun couvert de cotes fines, dichotomes. 

Hauteur du polypier 30 & ^0 mm. 

Diametre du polypier 50 * 2 00 

Largeur des series & * ^ 

Distance des centres calicinaux 5 a 7 

Diametre des calices isoles 6 a 8 

Nombre de cloisons sur les collines 16 par 5 

Nombre de cloisons par calice 50 & 60 

Rapports et differences. Cette espece est en tous points semblable aux I. variabilis 
et Thurmanni, seulement avec des dimensions plus grandes dans toutes ses parties. Les 
jeunes polypiers presentent des analogies avec d'autres congeneres, les series calicinales 
etant ordinairement plus longues et plus contournees. 

Locautes. Saint-Ursanne. Coquerelle (Corallien blanc). 

Collections. Thurmann. Koby. 
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• Explication des figures. 

PL LXIX. Fig, 1 . . Polypier vu par le haut. Caquerelle. Collection Thurmann. 

Fig. 2. . Polypier de taille moindre, egalement vu par le haut. Ste-Ursanne. Ma collection. 

Fig. 2 a. Quelques calices grossis. 

Fig. 3. . Jeune individu a series plus longues. Caquerelle. Ma collection. 



Latim^eandra variabilis, Elallon (Microphyllia). 

(PI. LXIX, fig. 4, 5.) 

SYNONYMIE. 

1858. Microphyllia variabilis, Et., Eay. du Haut Jura, p. 110. 
1858-1860. Latimaandra variabilis, From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 161. 

Polypier en masse convexe, gibbeuse, souvent decoupe en gros lobes irregulters. Series 
calicinales tres courtes, ne comprenant le plus souvent que deux polypierites. Vallees peu 
profondes, droites ou contournees. Gollines tranchantes mais peu elevees, marquees au 
sommet d'un silion, par suite de l'arret subit des cloisons non confluentes de vallees 
adjacentes. Centres calicinaux bien marques dans les series larges, mais indistincts dans 
les vallees etroites. Cloisons fines, nombreuses, subegales, finement et regulierement 
dentees., les dernieres soudees a celles d'ordre superieur. 

Hauteur du polypier 30 a 50 mm. 

Diametre du polypier . 30 a 100 

Largeur des series 3 a 6 

Distance des centres calicinaux 5 

Diametre des calices isoles 5 a 7 

Nombre de cloisons sur les collines 21 a 22 sur 5 

Nombre de cloisons par calice 50 a 70 

Rapports et differences. La L. variabilis ressemble considerablement a la L. curtata, 
ses series sont plus courtes et moins larges, ses cloisons plus fines et plus serrees. La 
L. Thwmanni, par contre, est encore plus faible dans toutes ses parties. 

Localites. Oyonnax. Valfin (Pterocerien coralligene). Sainte-Croix (Corallien ?). Sous 
Waldek. Porrentruy (Hypovirgulien). 

Collections. Musee de Lausanne, Geneve. Coll. Choffat. Koby. 
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Explication des figures. 

PI. LX1X. Fig. 4. Fragment de polypier, vu par le haut. Oyonnax. Collection Choffat. 

Fig. 5. Autre fragment sous le meme aspect. Sainte-Croix. Musee de Lausanne. 
Ces figures sont de grandeur naturelle. 



Latim/eandra Thurmanni, fitallon (Microphonia). 

(PI LXVIII, fig. 2, 2 a.) 

SYNONYMIE. 
1862. Microphyllia Ihurmanni, Thurm. et £t., Lethea Bruntrutana, p. 397, pi. 56, fig. 9. 

Polypier composant des masses tres etendues, irregulierement cotivexes et bosselees. 
Series calicinales formees ordinairement de deux calices, d'un plus grand nombre sur les 
parlies declives, et d'un seu! calice sur les parties proeminenles. Vallees elroites et peu 
profondes. Collines plus ou moins contournees, a soinraet eristiforme et tranchanl. 
Calices non franchement separes dans une meme serie. Cloisons i uegales suivant les 
ordres, tres flexueuses, irregulieres, les dernieres anastomosees a celles d'un ordre 
superieur, les principals se soudant egalernent entre elles an centre. Au fond des vallees, 
une ou deux longues cloisons flexueuses, paralleled aux collines et simulant une fausse 
columelle lamellaire. Gemmation abondanle. Plateau commun recouvert de cotes fines et 
dicholomes. 

Hauteur du polypier 30 a 80 mm. 

Diametre du polypier 50 a 200 

Largeur des series 3 a 4 

Distance des centres calicinaux 2 a 3 

Diametre des calices isoles 4 a 5 

Nombre de cloisons sur les collines 24 a 26 par 5 

Nombre de cloisons par calice 32 a 48 

Rapports et differences. Les caracteres de cette espece sont les memes que ceux de 
la L. variabilis, les cloisons sont cependant plus fines et plus serrees, les calices et les series 
considerablement plus pelits. La L. Valftnmsis est une forme egalernent voisine; chez 
cette dermere les collines ne sont pas tranchanles, les cloisons moins fines, plus droites, 
ne s'anaslomosant pas dans une telle mesure. 
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Localites. Bressaucourt. Vieille Route. Bellevue, pres de Porrentruy. Roches de 
Courroux (Astarlien), 

Collections. Musee de Porrentruy, Geneve. Coil. Thurmann. Thiessing. Koby. 

Explication des figures. 

PI. LXVIII. Fig. 2. . Polypier vu par sa face superieure. Grandeur naturelle. Bressaucourt. Ma 
collection. 
Fig. 2 a. Quelques series du meme, considerablement agrandies. 



Latim^eandra Mayeri, Koby, 1885. 

(PI LXV, fig. 14, 14 a, 14 b.J 

Polypier de petite taille, d'abord fixe par un etroit pedoncule qui s'elargit rapidement 
en forme de coupe evasee a bords lobes. Series calicinales courles, irregulieres, droites. 
Collines peu elevees, a sommet tranchant. Vallees peu profondes, larges. Calices isoles 
frequents, subcirculaires. Centres calicinaux marques par line petite fosselte circulate. 
Cloisons nombreuses, fines, fortement granulees, surtout vers les parties centrales. Celles 
des deux premiers cycles larges et flexueuses, atteignant la fosselte calicinale; celles du 
troisieme cycle un peu moins larges et anastomosees aux cloisons des ordres suivants. Les 
cloisons d'une meme serie coniluentes entre elles, mais non confluentes avec celles des 
series voisines. Gemmation intercalicinale et submarginale. Epitheque finement costulee. 

Hauteur du polypier 10 a 30 mm. 

Diametre du polypier 25 a 50 

Largeur des series 8 a 11 

Distance des centres calicinaux 8 a 10 

Diametre des calices isoles 10 

Nombre de cloisons sur les collines 16 a 18 par 5 

Nombre de cloisons par calice 70 a 120 

Rapports et differences. Dans le jeune age, ce polypier presenle I'aspect d'une 
Dimorphopbyllie, plus tard par une gemmation intercalicinale; les calices et les series se 
superposent d'une maniere irreguliere. Par ses calices arrondis et superposes, ses series 
larges et courtes, la L. Mayeri forme un type a part et ne peut etre confondue avec aucune 
de ses congeneres. 
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Logalites. Saint-Ursanne. Caquerelle (Gorallien blanc). 
Collection. Koby. 

Explication des figures. 

PI. LXV. Fig. 14. Jeune polypier vu de trois cotes differents. 
Fig. 15. Polypier adulte, vu par le haut. 

Ces figures sont de grandeur naturelle. 



Latimjeandra brevivalus, Becker. 

(PI. LXVIII, fig. 1, 1 a. PL LXX, fig. 4.) 

SYNONYMIE. 

1858. Agaricia rotata, Quenst., Jura, p. 704, pi. 85, fig. 12 (non Goldf.). 

1875. LatinuEandra brevivallis, Becker, die Kor. der Natth. Schichten, p. 39, pi. 4, fig. 5. 

Polypier massif, a surface superieure elalee, subplane, a contours irreguliers et lobes. 
Series calicinales courtes, formees le plus souvent de deux a trois calices. Vallees 
profondes. Collines elevees, etroites, tranchantes, peu contournees. Centres calicinaux 
assez distincts. Cloisons, sur les collines, allernativement fortes et faibles, non confluentes 
et produisant sur les aretes une ligne en saillie tres visible. Les cloisons des deux 
premiers cycles atteignant seules le centre, qui est occupe par une sorte de columelle 
papilleuse. 

Hauteur du polypier 30 a 80 mm. 

Diametre du polypier 50 a 300 

Largeur des series 6 a 7 

Distance des centres calicinaux 5 a 8 

Diametre des calices isoles 6 a,' 9 

Nombre de cloisons sur les collines 18 sur 5 

Nombre de cloisons par calice 50 a 60 

Rapports et differences. La L. brevioallis est remarquable par la profondeur de ses 
vallees et l'etroitesse de ses collines. On la distinguera facilement au moyen de ces 
caracteres de la L. curtata, du meme niveau geologique. La L. contorta possede des series 
plus longues plus etroites et plus contournees, avec des cloisons plus fines et plus serrees. 
La L. Greppini, au contraire, n'a que des series tres courtes, larges et peu profondes. 
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Locautes. Gaquerelle. Soyhieres (Corallien blanc). 
Collections. Mathey. Koby. 

Explication des figures. 

PI LXVIII. Fig. 1. . Fragment d'un polypier, vu par le haut. Soyhieres. Ma collection. 

Fig. 1 a. Quelques calices agrandis. 
PI. LXX. Fig. 4. . Jeune polypier, vu par le haut. Caquerelle. Ma collection. 



Latjm^andra contorta, £tallon (Microphyllia). 

(PL LXVII, fig. 2.) 



SYNONYMIE. 



1858. Microphyllia eontorta, Et., Kay. du Haut Jura, p. 509. 
1858-1860. Latimceandra contorta, From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 161. 

Polypier conslituant des masses arrondies, plus ou moins pedicellees, a plateau 
inferieur subconique. Series tortueuses, tantot elargies puis brusquement etranglees, 
courtes sur le somraet du polypier, longues et comprenant cinq a six calices sur sa 
peripherie. Vallees profondes. Gollines elevees, tranchantes, a sommet non entierement 
cache par les rayons septo-costaux, ceux-ci produisant a leur lieu de rencontre une 
arete saillante. Centres calicinaux assez distincts. Cloisons fines, granulees a leur bord 
interne, droites, s'inflechissant vers les centres calicinaux. Calices isoles frequents. 
Gemmation abondante. 

Hauteur du polypier 30 & 50 mnl - 

Diametre du polypier 40 a 60 

Largeur des series 4 a 6 

Distance des centres calicinaux 4 a 8 

Diametre des calices isoles 7 a 8 

Nombre de cloisons sur les collines 20 a 22 sur o 

Nombre de cloisons par calice 36 a 50 

Rapports et differences. Quoique tres voisine de la L. brevwallis, cette espece s'en 
distingue cependant facilement par des series plus irregulieres souvent retrecies, fortement 
contournees, generalement plus etroites et a cloisons plus fines et plus serrees. La 
L. pulchella Becker a des series de meme diametre mais plus courtes et plus regulieres. 
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Localite. Valfiti (Pterocerien coralligene). 
Collection. Ghoffat. 

Explication des figures. 
PI LXVII. Fig. 2. Polypier vu par le haut. Grandeur naturelle. Collection Choffat. 



Latijleandra Greppini, Koby, 1885. 

(PI, LXVIII, fig. 3.) 

Polypier epais et massif. Surface superieure subplane, reguliere, arrondie vers la 
peripherie. Series calicinales rares et courtes, formees de deux ou trois calices seulement. 
les calices isoles tres frequents. Vallees peu profondes mais larges et planes. Gollines 
droites, anguleuses, peu elevees, a aretes tranchantes. Centres calicinaux bien distincts. 
Cloisons assez fines, granulees, droites, les primaires et secondaires se rencontrant au 
centre en y produisant une fausse columelle papilleuse. Les dernieres cloisons anas- 
tomosees avec eel les des ordres precedents. Gemmation abondante. 

Hauteur du polypier 50 a 100 mm. 

Diametre du polypier 60 a 300 

Largeur des series ■ 9 a 11 

Distance des centres calicinaux 6 a 8 

Diametre des calices isoles 8 a 10 

Nombre de cloisons sur les collines 18 par 5 

Nombre de cloisons par calice 70 a 90 

Rapports et differences. Cette espece, a cause de la rarete de ses series, a complete- 
ment Taspect d'une Isastree, mais son systeme cloisonnaire est identique a celui de ses 
congeneres et elle possede cependant aussi quelques series de deux ou trois calices. Elle 
differe de la L. brevivallis par des calices plus larges et moins profonds; de la L. Goldfussi 
par des calices egalement superficiels, par son polypier qui est massif et etale; de la 
L. Davidsoni, par des calices plus larges et des series moins frequentes. 

Localites. Soyhieres. Saint-Ursanne (Corallien blane). 

Collections. Mathey. Koby. 

Explication des fixtures. 
PI. LXVIII. Fig. 3. Polypier vu par le haut. Grandeur naturelle. Soyhieres. Ma collection. 
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Latoleandra Germaini, Koby, 1885. 

(PL LXXI1I, fiq. 1.) 

Polypier formant de grandes masses subplanes, a poiirtour arrondi et lobe. Series cali- 
cinales rares et formees de deux ou trois calices au plus. Calices isoles polygonaux, irre"- 
guliers ou deformes. Murailles elevees. Iranchantes. Fossette calicinale indiquee par la 
convergence des cloisons et occupee par une columelle spongieuse. Gloisons tres fines, 
granulees, serrees, droites ; les primaires, secondaires et tertiaires anastomoses a celles 
des ordres suivants. Traverses fines et rapprochees. Gemmation frequente et intercalici- 
nale. 

Hauteur du polypier 50 mm. 

Diametre du polypier 80 a 100 

Diametre des series 6 a 7 

Diametre des calices isoles 6 a 10 

Nombre de cloisons sur les collines 12 par 5 

Nombre de cloisons par calice 60 a 90 

Rapports f;t differences. La L. Germaini a l'aspect d'une Isastree, les series calici- 
nales etant Texception et les calices isoles la regie. Le tissu du polypier, ses cloisons des 
derniers ordres anastomosees a celles des ordres precedents en font cependant une Lati- 
maeandre. Elle se rapproche des L. Greppini et Goldfussi du Gorallien, ses calices sont 
en moyenne plus petits et ses cloisons moins serrees. 

Localite. Safins (Galcaire a polypiers). 

Collection. Thurmann. 

Explication des figures. 
PL LXXII1. Fig, 1. Polypier de grandeur naturelle vu par le haut. Collection Thurmann. 



Latealeandra Goldfussi, Koby, 1885. 

(PL LXX, fig. 5, 5 a, 5 b.J 

Polypier fixe par un pedoncule large el cylindro-eonique. Surface superieure arrondie, 
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irreguliere. Series cahcinales tres courtes, ne comprenant le plus frequemment que deux 
calices, qui sont encore separes entre eux par une sorte d'elevation en toit. Collines 
droites, anguleuses, a sommet Iranchant. Vallees assez profondes. Gloisons nombreuses, 
lines, serrees, granulees surtout vers le centre, egales en epaisseur, inegales en largeur, 
les secondaires et tertiaires anastomosees a celles des ordres suivants. Centres calicinaux 
tres distincts. Columelle papilleuse, formee par les grains des cloisons des deux premiers 
ordres, qui s'y rencontrent. Plateau commun entoure d'une epilheque assez forte, plissee 
et coslulee. 

Hauteur du polypier ' 40 a 50 mm. 

Diametre du polypier 50 a 70 

Largeur des series 7 a 9 

Distance des centres calicinaux --8 

Diametre des caliees isoles 1° 

Nombre de cloisons sur les collines 17 a 18 par 5 

Nombre de cloisons par calice 70 a 90 

Rapports et differences. Elle a comme la L. Greppini 1'aspect d'une Isastree, tout 
en ayant lous les caracteres d'une Latimseandre. Elle se distingue de cette espece par des 
series plus frequenles, plus profondes, par son polypier de taille moindre et pedoncule. 
On ne saurait la confondre avec d'autres especes de ce genre. 

Localite. Oyonnax (Pterocerien coralligene). 

Collection. Choffat. 

Explication des figures. 

PI. L~K.1I. Fig. 5. . Polypier vu par le haut. Grandeur naturelle. 
Fig. 5 a. Le meme, vu de cote. 
Fig. 5 b. Quelques calices grossis. 



Latim^andra Valfinensis, Koby, 1885. 

(PI. LXVII, fig. 3, 3 a.) 

Polypier massif, epais, etendu, mamelonne, ou en lames lobees et polymorphes. Series 
ordinairement courtes, composees de deux, trois ou quatre calices. Vallees peu profondes. 
Collines a sommet arrondi, entierement recouvert par des rayons septo-costaux subcon- 
fluents. Calices isoles tres frequents sur les parties proeminentes du polypier. Centres 
calicinaux peu distincts. Cloisons tres fines, nombreuses, droites, subegales, granulees, ne 
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s'anastomosant que rarement, confluentes sup les aretes des coltines avec celles des series 
voisines, ces dernieres etant cependant delimiiees par un tres faible silion. Gemmation 
abondante. Polypier s'accroissant par des lames ?e superposant. 

Hauteur du polypier 20 a 100 mm. 

Diametre du polypier 30 a 200 

Largeur des series 3 

Distance des centres calicinaux 3 a 4 

Diametre des calices isoles 3 a 4 

Nombre de cloisons sur les collines 26 a 28 sur 5 

Nombre de cloisons par'calice 40 a 50 

Reajarques. Celte espece est peut-etre identique avec la L. flexuosa Et. ; I'absence de 
figures, nne description tres courte qui ne s'applique pas enlierement anx echantillons que 
j'ai sous les yeux, m'engagent a donner un nonveau nom a ce polypier, qui doit etre bien 
frequent aux environs de Valfin. 

Rapports et differences. Elle ne peut etre confondue avec aucune autre espece de ce 
genre, a cause de ses vallees etroiles et courtes, de ses collines, dont le sommet arrondi est 
entierement cache par les rayons septo-costaux. 

Localites. Saint-Claude. Valfin (Pterocerien coralligene). 

Collection. Musee de Geneve. 

Explication des figures. 

PI. LXVIL Fig. 3. . Polypier vu par le haut. Grandeur naturelle. Saint-Claude. Musee de Geneve. 
Fig. 3 a. Portion du meme, grossie. 



Latiivleandra minima, Koby, 1885. 

(PI. LXIII, fig. 4.) 

Polypier etale, massif, a surface superieure subplane. Series calicinales ordinairement 
courtes, composees au plus de trois a quatre calices, separees par des collines elevees, 
droites ou contournees, a sommet tranchant. Vallees profondes et etroites. Calices isoles 
tres frequents et polygonaux. Cloisons droites, alternativement fortes et faibles, legerement 
debordantes, subconfluentes sur les murailles, la ligne de rencontre marquee par une 
arete saillante. Centres calicinaux assez distincts, occupes par une columelle profonde et 
spongieuse. Les cloisons des deux premiers ordres alteignent le centre, les autres de moitie 
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plus courtes. Gemmation tres abondante. Plateau commun recouvert d'une epitheque 
costulee. 

Hauteur du polypier 30 a 80 mm. 

Diametre du polypier 50 a 200 

Largeur des series - 3 a 4/2 

Distance des centres calicinaux 3 a 5 

Diametre des calices isoles 4 a 5 

Nombre de cloisons sur les collines 22 a 24 par 5 

Nombre de cloisons par calice 40 a 54 

Rapports et differences. Gette espece ressemble dans toutes ses parties a la L. bre- 
vivallis, elle est seulement considerablement plus petite, ses cloisons sont egalement plus 
fines, plus nombre uses et plus serrees sur les collines. La L. pulchelta Becker possede les 
memes dimensions pour la largeur et la profondeur des series, mais chez elles les cloisons 
sont plus grosses et plus ecartees. La I. Valfmensis a ses vallees moins profondes, les 
aretes des collines moins tranchantes et les calices isoles subcirculaires. 

localite. Soyhieres (Corallien blanc). 

Collection. Koby. 

Explication des figures. 
PI. LXIII. Fig. 4. Polypier vu par la face superieure. Grandeur naturelle. Ma collection. 



Latbleandra irregularis, Koby, 1885. 

(PI. LXVII, fig. 4.J 

Polypier fixe par un pedoncule court et excentrique, en lame mince, etendue, plissee et 
lobee. Surface superieure irreguliere. Series calicinales longues, flexueuses, avec une ten- 
dance a rayonner du centre a la cir conference. Qa et la des calices circulates et isoles. 
Collines tortueuses, elevees, a sommet legerement arrondi et marque d'une ligne saillante 
formee par la rencontre des cloisons non confluentes de deux series voisines. Vallees tres 
etroites et profondes. Centres calicinaux indistincts, les rayons septo-cosiaux etant perpen- 
diculaires aux collines. Cloisons tres fines, granulees, serrees, droites, subegales. Plateau 
commun avec une epitheque forte, recouverte de coles granulees. Gemmation abondante 
se produisant dans toutes les parties de la surface superieure. 
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Hauteur du polypier 20 a 30mm. 

Diametre du polypier 50 a 100 

Largeur des series 5 a 8 

Distance des centres calicinaux 5 a 6 

Diametre des calices isoles 5 

Nombre de cloisons sur les collines 22 par 5 

Nombre de cloisons par calice 70 a 90 

Rapports et differences. Getle espece se distingue de ses congeneres surtout par 
1'irregularite de ses collines tortueuses, entremelees de calices circulaires et de petits 
monticules. 

Localites. Sainte-Ursanne. Caquerelle (Corallien blanc). 

Collections. Musee de Delemont. Coll. Koby. 

Explication des figures. 
PL LXVIL Fig. 4. Polypier vu par le haut. Grandeur naturelle. Caquerelle. Ma collection. 



LatimjEandra Extensa, Koby, 1885. 

(PL LXXV, fig. 6, 7, 8, 9.) 

Polypier de forme variable, pedoncule dans le jeune age et formant des lames minces 
et tres etendues, adherent par toute sa surface inferieure a Page adulte. Series calicinales 
comprenant ordinairement un grand nombre de calices. Collines peu elevees, droites ou 
ondulees, a sommet tranchant et marque d'une crete saillante. Vallees larges et subplanes. 
Centres calicinaux bien marques et occupes par les grains des cloisons primaires et 
secondaires qui s'y rencontrent. Cloisons subegales, fines, serrees, finement granulees. 
Surface inferieure sillonnee et lobee. Epitheque finement costulee. 

Hauteur du polypier 10 a 30 mm. 

Diametre du polypier 20 a 100 

Largeur des series 5 a 6 

Distance des centres calicinaux 5 a 7 

Diametre des calices isoles 6 

Nombre de cloisons sur les collines 16 a 17 par 5 

Nombre de cloisons par calice 50 a 60 

Rapports et differences. Cetle espece est extremement voisine de la L. Ducreti; les 
differences consistent principalement dans la taille et la forme generate du polypier. La 
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L. externa ne se rencontre qu'en lame mince fisee par un pedoncule tres etroit et peu 
eleve, tandis que sa voisine prend des dimensions plus considerables, les lames etant 
beaucoup plus epaisses. II y a egalement une difference dans les collines: ici elles sont 
tranchantes et les cloisons subconfluentes, chez la L. Ducreti les collines sont arrondies 
et le sommet en est entierement cache par les rayons septo-costaux confluents. 

Logalites. Gaquerelle. Soyhieres (Gorallien blanc). 

Collections. Musee de Porrentruy. Coll. Koby. 

Explication des figures. 

PI LXXV. Fig. 6, 7, 8, 9. Polypiers de differents ages, vus par le haut. Grandeur naturelle. Caque- 

relle. Ma collection. 



Latim teanpra Ducreti, Koby, 1885. 

(PI. LXX, fig. 2, 2 a, 2 b.) 

Polypier eleve, fixe par un pedoncule excentrique, assez large et en cone renverse. 
Surface superieure plane. Series longues, rayonnant d'un point excentrique, correspon- 
dant au point d 'attache du pedoncule vers la circonference, et se terminant par des con- 
tours lobes et foliaces. Collines peu elevees, a sommet faiblemenl arrondi, droites ou con- 
tournees. Vallees larges et subplanes. Calices isoles frequents sur le pourtour du polypier. 
Centres calicinaux bien marques. Cloisons fines, serrees, granulees, droites ou arquees; 
celles des premiers ordres se rencontrant au centre, les autres plus courtes, toutes con- 
lluentes par-dessus les collines, dont elles cachent les aretes. Surface inferieure du poly- 
pier sillonnee, comme formee de branches rayonnantes et dichotomes, recouverte d'un 
vernis epithelial assez fort et finement costule. 

Hauteur du polypier 20 a 50 mm. 

Diametre du polypier 20 a 500 

Largeur des series 6 

Distance des centres calicinaux 5 a 6 

Diametre des calices isoles 6 a 7 

Nombre de cloisons snr les collines 17 par 5 

Nombre de cloisons par calice 50 a 70 

Variations. Suivant la taille des individus, on pourrait distinguer plusieurs varietes. 
Le polypier en grandissant devient irregulier, les series en general plus courtes, les cloi- 
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sons plus grosses, raais moins serrees. Le pedoncule excenlrique disparait, mais on dis- 
tingue loujours a la surface inferieure les branches dichotomes soudees reproduisant la 
marche du developpemenl. des vallees a la surface superieure. 

Rapports et differences. Elle differe des L. Rastelliniformis et externa par ses collines 
faiblement arrondies, recouvertes de cloisons confluentes et en outre de la premiere par 
des centres calicinaux bien distincts. 

Localites. Gaquerelle. Sainte-Ursanne (Corallien blanc). 

Collection. Koby. 

Explication des figures. 

PI. LXX. Fig. 2. . Jeune polypier vu par le haut. Caquerelle. Ma collection. 
Fig. 2 a. Le meme, vu de cote. 
Fig. 2 b. Grossissement de quelques calices. 



Latim^eandra undans, filallon (Microphyllia). 

(PI. LXX, fig. 3, 3 a.) 



SYNONY/MIE. 



1858. Microphyllia undans, Et. Ray. du Haut Jura, p. 108. 
1858-1860. Latimceandra undans, From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 161. 

Polypier peu eleve, fixe par un pedoncule etroit et un peu coude. Surface superieure 
subplane. Series calicinales assez longues, d'abord rayonnees du centre a la circonference, 
puis se bifurquant irregulierement. Collines peu elevees, a sommet arrondi. Centres cali- 
cinaux marques par un enfoncement dans lequel on distingue des granulations assez 
fortes. Cloisons tres fines, granulees, inegales, ondulees ou arquees, celles des derniers 
ordres souvent anastomosees aux primaires et secondaires, depassant toutes les areles des 
collines en s'arrondissant sur la muraille. Epitheque mince et costulee. 

Hauteur du polypier 25 a 30 mm. 

Diametre du polypier 40 a 50 

Largeur des series 5 

Distance des centres calicinaux 4* a 5 

Diametre des calices isoles 5 a G 

Nombre de cloisons sur les collines 22 par 5 

Nombre de cloisons par calice 50 a GO 
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Rapports et differences. La L. undans ressemble a Ja L. Ducreti, ses cloisons sont 
cependant plus fines et plus serrees, ses vallees plus etroites. Elle se distingue de la 
L. Rasteltiniformis par ses collines arrondies et ses centres calicinaux mieux marques. 

Localite. Valfin (Pterocerien coralligene). 

Collection. Musee de Geneve. 

Explication des figures. 

PI. LXX. Fig. 3. . Jeune polypier vu par le haut. Grandeur naturelle. 
Fig. 3 a. Portion de la surface, grossie. 



Latim/eandka kastelunifokmis, Elallon (MicropliylHa). 

(Fl LXX, fig. 1, 1 a.) 

SYKONYMIE. 

1858. MicrophyUia rastelUniformw, Et., Ray. du Haut Jura, p. 108. 

1860. Latim<candra rastelliniformis, From., Introd. a 1'etude des polyp, foss., p. 162. 

Polypier pedoncule, etale en lames plusou moins epaisses et ondulees, a point d'attaclie 
excentrique, sonvent en dehors meme de la surface. Series calicinales assez longues et 
rayonnees vers la circonference, courtes sur lesommet du polypier. Collines tranchantes, 
simples, pen contournees, a sommet marque d'une arete aigue. Vallees assez profondes 
et larges. Centres calicinaux peu distincts et indiques seulement par la courbure des rayons. 
Cloisons tres fines, serrees, fortement granulees dans leurs parties internes, non debor- 
dantes et non confluentes sur les collines. Celles des derniers ordres s'inflechissant vers 
les cloisons primaires et s'y soudant parfois. Surface inferieure recouverte d'une epitheque 
mince, costulee et adherente. 

Hauteur du polypier « 20 mm. 

Diametre du polypier 40 a 60 

Largeur des series 4 a 6 

Distance des centres calicinaux 5 

Diametre des calices isoles 5 a 7 

Nombre de cloisons sur les collines 20 par 5 

Nombre de cloisons par calice 50 a 60 

Rapports et differences. La L Rastelliniformis se rapproche beaucoup des L. externa 
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el Ducnii. Elle differe des deux pardes cloisons plus fines et plus serrees sur les collines, 
par des centres calicinaux indistincts et en outre de la derniere par les rayons seplo-costaux 
non confluents. 

Localite. Valfin (Pterocerien corailigene). 

Collection. Choffat. 

Explication des figures. 

PL LXX. Fig. 1. . Jeune polypier vu par sa surface superieure. Grandeur naturelle. Collection Choffat. 
Fig. 1 a. Le merae, vu en clessous. 



Latim#:andra Davidsoni, Edwards et Haime. 

(PI. LXXIII, fig. 2.) 

SYNONYM1E. 

1851. Latimteandra Davidsoni, Edw. et H., Brit. foss. corals, p. 137, pi. 271, fig. 10. 
1860. Id. From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 161. 

Polypier s'attachant par un pedoncule assez large, a surface superieure subplane ou 
legeremenl convexe. Polypieriles isoles au centre, disposes en series vers la circonference. 
Series calicinales plus ou moins longues, dichotomes, rayonnantes. Collines elevees, tran- 
chantes, marquees au sommet d'une arete aigue. Vallees profondes. Centres calicinaux 
tres distincts, marques d'une fossette calicinale circulaire et profonde. Cloisons alternati- 
vement fortes et faibles sur les collines, celles des deux premiers cycles larges, flexueuses, 
arrivant a la fossette calicinale, les autres plus etroites, se soudant a celles-ci a une grande 
distance du centre. Au fond des vallees, quelques cloisons confluentes se dirigeant dans le 
sens des collines. Les cloisons d'une serie subconfluentes avec celles des series adjacentes. 
Calices isoles polygonaux. Gemmation abondante. Muraille commune forte, fmement 
costulee. 

Hauteur du polypier 30 a 50 mm. 

Diametre du polypier 50 a 100 

Largeur des series 5 a 7 

Distance des centres calicinaux 4 a 5 

Diametre des calices isoles ' 5 a 7 

Nombre de cloisons sur les collines 15 par 5 

Nombre de cloisons par calice 30 a 50 
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Rapports et differences. Voisine des L. externa, Dticreti, undana et Rastelliniformis, 
par la forme et la disposition des vallees, elle s'en eloigne considerablement par la gran- 
deur et la profondeur des fossettes calicinales, par des eloisons plus fortes et moins serrees. 
Quand la gemmation intercalicinale est abondante, les series sont plus courtes et l'aspect 
du polypier est sensiblement different. 

Localite. Pichoux, pres de Courtemautruy (Calcaire a polypiers). 
Collection. Koby. 

Explication des figures. 
PL LXIII. Fig. 2. Polypier vu par le haut. Grandeur naturejle. Ma collection. 



LAiiftLEANDRA Heimi, Koby, 1885. 

(PI. LXXIII, fig. 3.) 

Polypier massif, a surface superieure plane. Series ealicinales droites, ne comprenant 
qu'un petit nombre de calices. Gollines peu elevees, a sommet tranchant. Vallees peu 
profondes et larges. Calices isoles frequents, surtout vers les parties centrales. Cloisons 
tres espacees, fines, tranchantes, droites, subconfluentes et geniculees avec celles des 
series voisines. Les primaires et secondaires se touchant presque au centre sans se souder, 
les tertiaires un peu moins larges, celles du quatrieme cycle tres petites. Dans les series 
toutes les cloisons sont d'abord perpendiculaires aux collines, puis s'inflechissent brus- 
quement vers les centres calicinaux. Deux ou trois cloisons contluenles relient les centres 
voisins d'une meme serie. Centres calicinaux distincts et occupes par une columelle spon- 
gieuse. Traverses abondantes, tres rapprochees. 

Hauteur du polypier 40 a 60 mm. 

Diametre du polypier 50 a 200 

Largeur des series 7 a 8 

Distance des centres calicinaux 6 a 9 

Diametre des calices isoles 7 a 8 

Nombre de cloisons sur les collines 12 a 14 par 5 

Nombre de cloisons par calice 40 a 60 

Rapports et differences. Cette espece est remarquable par la rarete des cloisons ; elle 
a le port de la L. Flemingi E. H., ses vallees sont moins larges et moins profondes, ses 
cloisons plus ecartees. Elle se distingue aussi tres facilemenl de la h. Davidsoni, qui pos- 



250 MONOGRAPHIE 

sede des vallees plus etroites, plus longues et plus tortueuses. La L. Gcrmaini a ses cloisons 
tres fines et tres serrees. 

Localite. Gisulafluh (Grande Oolithe). 

Collection. Musee d'Aarau. 

Explication des figures. 
PI. LXIII. Fig. 3. Polypier vu par le haut. Grandeur naturelle. Musee d'Aarau. 



Latim£Andra Salinensis , Koby, 1885. 

(PI. LXXIV, fig. 1, 2, 3, 4, 5.) 

Polypier fixe par un large pedoncule, en masses globuleuses oa hemispberiques. Series 
calicinales plus ou moins longues et larges, comprenant toujours un grand nombre de 
callces; souvent un, deux on trois calices de front dans une meme serie. Gollines elevees, 
a sommet tranchant, tres sinueuses et contournees, plus ou moins ecartees, limitant 
parfois des espaces tres grands, constitues par un grand nombre de calices. Centres calici- 
naux bien distincts, indiques par une petite fossette circulaire et profonde. Cloisons fortes, 
subegales, larges, flexueuses, confluenles avec celles des calices d'une meme serie, non 
confluentes avec celles des series voisines. Sur les collines, des cloisons larges et perpen- 
diculaires a leur direction, entre lesquelies viennent se placer, sur le sommet, des cloisons 
Ires courtes et fines. Gemmation plus ou moins abondante. Epitheque forte, recouverle de 
cotes granulees. 

Hauteur du polypier 30 a 70 mm. 

Diametre du polypier 50 a 100 

Largeur des series simples 5 a 6 

Largeur des grandes vallees 10 a 30 

Distance des centres calicinaux 3 a 7 

Diametre des calices isoles 5 a f> 

Nombre de cloisons sur les collines 18 a 20 par 5 

Nombre de cloisons par calice 24 a 36 

Variations. Suivant la frequence de la gemmation intercalicinale les collines sont plus 
ou moins rapprochees et circonscrivent des series simples ou des espaces astreiformes. 
J'avais d'abord cru distinguer deux on trois especes, en me basant sur la largeur des series, 
mais un examen plus attentif et l'etude d'un plus grand materiel m'ont fait reunir ces 
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varieles. On trouve, en effet, sur le meme echantillon des series simples et d'autres plus 
larges, comprenant plusieurs calices de front. 

Rapports et differences. Parmi les congeneres, dont la disposition des collines et des 
calices rappelle les Comoseris, la L. Salinensis se distingue par i'elevation des collines. 
Chez la L. Sequana Fi\, les calices s'isolent en on Ire par des mnrailles polygonales. La 
L. Renevieri ne se rencontre qu'en petites masses, ses cloisons sont plus fines, les collines 
a peine saillantes. 

Localite. Salins (Galcaire a polypiers). 

Collections. Musee de Zurich. Coll. Thurmann. Koby. 

Explication des figures: 

PL LXXIV. Fig. 1. Polypier dont les series sont rapprochees. Collection Thurmann. 
Fig. 2. Polypier a collines ecartees. Ma collection. 
Fig. 3. Jeune polypier. Ma collection. 
Fig. 4. Fragment d'un polypier. Collection Thurmann. 
Fig. 5. Polypier a series tres etroites. Ma collection. 

Toutes ces figures sont de grandeur naturelle. 



Lathleandra Renevieri, Koby, 1885. 

(PL LXXV, fig. 3, 4, 5.J 

Polypier ne constituant que des masses petites, irregulierement arrondies. Series cali- 
cinales comprenant une grande quanlite de calices. Collines elevees, tranchanles, ondu- 
lees. Vallees plus oti moins etroites, souvent tres larges, avec plusieurs calices de front. 
Centres calicinanx ties distincts. Fossette circulaire et profonde. Calices superficiels, sepa- 
res enlre eux dans les grandes vallees par une legere elevation circulaire. Cloisons pen 
nombreuses, ecartees, flexueuses, entierement coniluentes avec celles des calices voisins 
d'une meme serie, mais non confluentcs par-dessus les collines. Elles sont subegales, les 
primaires et secondaires atteignent la fossette. Gemmation abondante. Traverses abon- 
dantes. 

Hauteur du polypier 10 a 25 mm. 

Diametre du polypier 10 a 30 

Largeur des series 3 a 10 

Distance des centres calicinanx 3 a 5 

Diametre des calices isoles 3 a 4 

jMombre de cloisons stir les collines 18 par 5 

N ombre de cloisons par calice - 20 a 24 
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Rapports kt differences. Cette espece, par la disposition de ses calices et des cretes, 
rappelle les Comoseris. L'existence des traverses 1'eloigne cependant de ce genre. Les 
calices sont plus rapproches et plus petits que chez la L. Salinensis ; les grands espaces 
presentent l'apparence des Thammastrees, tandis que chez la I. Sequana, les calices se 
separant par des contours polygonaux, ces espaces affectent le groupement des Isastrees. 

Localite. Rocher de la Raye (Couches a Mytilus). 

Collections. Schardt. Rittener. 

Explication des figures. 
PI LXXV. Fig. 5, 4, 5. Polypiers vus par le haut. Grandeur naturelle. Collection Schardt. 



Latim^andra sinuosa, Koby, 1885. 

(Pl.LXXI,fig.6,6a,7.) 

Polypier formant des masses etendues et compactes, a surface superieure subplane, 
legerement bosselee, a contours arrondis. Series calicinales de longueur inegale, tantot ne 
coraprenant qu'un ou deux calices.. tantot un nombre considerable. Collines assez ele- 
vens, a sommet faiblement arrondi et marque par une ligne saillante qui limite les 
cloisons des vallees adjacentes; elles sonl longues, sinuenses, formant des meandres tres 
prononces. Centres calicinaux peu distincts dans les series, marques par de grosses gra- 
nulations dans les calices isoles. Cloisons assez epaisses, subegales, subconfluentes sur les 
collines, souvent anastomosees, se decomposant en gros grains dans leurs parlies internes. 
A peine trois cycles de cloisons par calice, les primaires et secondaires produisant par 
leur soudure une fausse columelle papilleuse. 

Hauteur du polypier 50 a 200 mm. 

Diametre du polypier 50 a 500 

Largeur des series ^ 

Distance des centres calicinaux 3 a 4 

Diametre des calices isoles 3 & 4 

Nombre de cloisons sur les collines 16 par 5 

Nombre de cloisons par calice 20 a 28 

Rapports et differences. La L. simtosa ne saurait etre confondue avec aucune de ses 
congeneres dont le polypier est massif. Ses grosses cloisons, ses vallees etroites formant 
des meandres allonges, caracterisent spectalement celte jolie espece. On pourrait tout au 
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plus la confondre avec la L. Lotharinga, mais chez celle-ci le polypier est dendro'ide, les 
vallees plus courtes et plus larges, les cloisons encore moins compactes. 

Localites. Soyhieres. Sainte-Ursanne. Caquerelle (Corallien blanc). 

Collection. Thurmann. Koby. 

Explication des figures. 

PI. LXXI. Fig. 6. . Fragment peripherique d'un polypier. Caquerelle. Collection Thurmann. Gran- 
deur naturelle. 
Fig. 6 a. Quelques calices agrandis. 
Fig. 7. . Fragment, d'un gros polypier, vu par le'haut. Soyhieres. Ma collection. 



Latim^eandra Gkesslyi, Koby, 1885. 

(PI. LXXIll, fig. 4, 5, 5 a.) 

Polypier ordinairement de petite taille, polymorphs le plus souvent en masses globu- 
leuses fixees par un large pedoncule, s'accroissant par la superposition de couches minces. 
Serices calicinales longues et tortueuses sur les parties declives du polypier, courtes et plus 
droites sur les parties planes. Gollines peu elevees, sinueuses, arrondies. Vallees peu pro- 
fotides, souvent a peine indiquees. Centres calicinaux tres distincts, occupes par une 
columelle spongieuse et par les dents internes des grosses cloisons. Calices isoles frequents 
et non nettement delimited. Cloisons assez fortes, granulees, les primaires et secondaires 
egales, flexueuses, se rencontrant au centre, les autres plus etroites, irregulieres, genicu- 
lees, frequemment anastomosees aux precedentes. Les cloisons confluentes dans une 
meme serie, et subconfluentes entre des series voisines, une ligne brisee indiquant le lieu 
de rencontre. Epitheque plissee et costulee. 

Hauteur du polypier 30 a 50mm. 

Diametre du polypier 40 a 60 

Largeur des series 3 a 4 

Distance des centres calicinaux 2 a 4 

Diametre des calices isoles .4 

Nombre de cloisons sur les collines 18 par 5 

Nombre de cloisons par calice 24 a 30 

Kapports et differences. La L. Gresslyi, par la disposition de l'appareil septal, se 
rapproche des L. sinmsa, Amedei, dumosa et Lotharinga. Elle differe de la premiere par 
son polypier globuleux, ses vallees beaucoup moins profondes, ses collines moins sail- 
MEM. SOK. PAL. SUISSE, T. XII. 33 
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lantes et moins tortueuses ; elle s'eloigne des autres par son polypier pedoucule, jamais 

deudroide. 

Localites. Soyhieres. Sainte-Ursanue. Gaquerelle (Corallien blanc). 

Collections. Thurmann. Koby. 

Eoaplication des figures. 

PI. LXXIIL Fig. 4. . Polypier vu de cote. Sainte-Ursanne. Ma collection. 

Fig. 5. . Autres polypiers vus par le haut. Caquerelle. Ma collection. 
Fig. 5 a. Quelques calices agrandis. 



Latimjeandra Amedei, fitallon (Microphyllia). 

(PI. LXXI, fig. 5, 5 a. PL LXXI1, fig. 1-8.) 
SYNONYMIE. 
1862. Microphyllia Amedei, Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 393, pi. 56, fig. 1. 

Polypier eleve et dendro'ide. Branches nombreuses, subcylindriques, plus on moins 
regulieres, dichotomes, a rameaux parallels et anastomoses. Series calicinales tres courtes, 
composees de deux a trois calices au plus. Calices isoles tres frequents. Collines contour- 
nees, saillanles, a sommet arrondi. Centres calicinaux distincts, separes entre eux dans 
une nieme serie par des elevations en toit. Cloisons relativement assez fortes, pen nom- 
breuses, sou vent dichotomes, les secondares et tertiaires s'anastomosant avec les primai- 
res ; elles sont confluenles par-dessus les collines. Fausse columelle assez forte, produite 
par les grains internes des cloisons prirnaires. Gemmation tres abondante. 

Hauteur du polypier 100 a 500 mm. 

Diametre du polypier 10 ° k 50 ° 

Diametre des branches 10 a 30 

Largeur des series -* <* 

Distance des centres calicinaux 3 a 

Q 

Diametre des calices isoles 

Nombre de cloisons sur les collines 20 P ar 5 

Nombre de cloisons par calice 20 & 28 

Rapports et differences. Parmi les Latimeandres branchues, la L. Amedei est remar- 
quable par la longueur de ses rameaux greles. La surface calicinale est rarement bien 
conservee, les cloisons sont aiors comme formees de grains irreguliers et de difTerenles 
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grandeurs ; dans Jes parties profondes, les cloisons paraissent compactes. La L Lotlmringa 
a des branches plus courtes et plus epaisses. La L. dumosa parait etre tres voisine, seule- 
ment on n'en connait que des empreintes. 

Localites. Sainte-Ursanne. Gaquerelle. Soyhieres (Corallien blaDc). 

Collections. Mnsfo de Porrentruy. Coll. Thurmann. Koby. 

Explication des figures. 

PI. LXXI. Fig. 5. . Branche d'un polypier. Caquerelle. Ma collection. 

Fig. 5 a. Grossissement d'une partie de la surface calicinale. 
PI LXXII.Fig. 1. . Plusieurs rameaux d'un polypier. Caquerelle. Ma collection. 

Fig. 3. . Deux branches anastomosees. Caquerelle. Collection Thurmann. 

Fig. 5, 4, 5, 6, 7, 8. Diverses branches. Grandeur naturelle. Caquerelle. Ma collection. 

Fig. 9. . Quelques calices grossis. 



Latim.eandra dumosa, fitallon (Microphyllia). 

(PI. LXXI, fig. 1, 2, 3, 4.) 
SYNONYMIE. 
1862. Microphyllia dumosa, Tliurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 396, pi. 56, fig. 8. 

Polypier subdendroide, forme d'un grand nombre de branches, a rameaux courts ou 
allonges, serres, irregulierement cylindriques. Vallees tres courtes, droites ou courbes. 
Series calicinales formees de deux ou trois calices au plus. Collines assez elevees, trian- 
gulaires, tres contournees, anguleuses, a sommet tranchant. Centres calicinaux assez 
distincts. Cloisons fines, un peu debordantes, dichotomes par suite de la soudure des 
primaires et secondaires a celle du dernier cycle. Cycles au nombre de trois avec quelques 
cloisons do qnatrieme. Gemmation irreguliere. 

Hauteur du polypier 10 ° a 300 mm. 

Diametre du polypier 10 ° * 400 

Diametre des branches 12 a 15 

Largeur des series 2 ' 2 

Distance des centres calicinaux 3 

Diametres des calices isoles 2 a 3 

Nombre de cloisons sur les collines 20 P ar 5 

Nombre de cloisons par calice 24 a 30 
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Rapports et differences. On ne connait cette espece que par des moules mal con- 
serves. Elle possede des collines plus tranchantes, plus droites, des cloisons plus fines que 
la L. Amedei; son ensemble parait aussi plus irregulier et ses branches plus courtes. 

Localites. Banne. Haut-de-Coeuve. Environs de Porrentruy (Pterocerien). 

Collections. Thurmann. Koby. 

Explication des figures. 

PI. LXXI. Fig. 1, 2, 3, 4. Empreintes de quelques fragments de polypier. Grandeur naturelle. Ma 

collection. 



Latim^andea Lotharinga, Michelin (Meandrina). 

(PI. LXX1II, fig. 6, 6 a.) 

SYNONYMIE. 

1843. Meandrina Lotharinga, Mich., Icon. Zooph., p. 100, pi. 22, fig. 2. 

1850. Meandrophyllia Lotharinga, d'Orb., Prodr., II, p. 40. 

1851. Isastrea? Lotharinga, Edw. et H., Polyp, foss. des terr. paleoz., p. 103. 
1857. Id. Edw. et H., Hist. nat. des corall., p. 540. 

1860. Latimceandra Lotharinga, From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 162. 

1862. Microphyllia Lotharinga, Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 396, pi. 56, fig. 6. 

1864. Latinuzandra Lotharinga, From., Polyp, corall. des env. de Gray, p. 17. 

Polypier de Ires grande taille, subdendroide, forme d'un grand nombre de branches 
parallels. Rameaux cylindriques, epais, s'anastomosant parfois. Series calicinales courtes, 
formees de quelques calices seulement. Collines peu elevees, tres flexueuses, a contours 
arrondis. Vallees larges, contournees, assez profondes. Cloisons assez epaisses, fortement 
granulees, inegales suivant les ordres, les dernieres anastomosees a celles d'ordre supe- 
rieur, les primaires se soudant au centre en produisant une fausse columelle spongieuse ; 
toutes confluentes par-dessus les collines, dont elles cachent les aretes. Gemmation abon- 
dante. Traces d'epitheque sur toutes les parties des branches, sous forme de filaments 
irreguliers et ondules. 

Hauteur du polypier 100 a 600mm. 

Diametre du polypier 100 a 1000 

Diametre des branches 30 a 70 

Largeur des series 4 a 5 

Distance des centres calicinaux 4 a 5 
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Diametre des calices isoles 5 a 6 

Nombre de cloisons sur les collines 13 a 14 par 5 

Nombre de cloisons par calice 20 a 40 

Rapports et differences. La L. Lotharinga se distingue facilement des congeneres 
arborescentes par l'epaisseur de ses rameaux, Ja largeur de ses series, le petit nombre de 
cloisons qui paraissent peu compactes. La L. sinwsa s'en rapproche beaucoup, mais son 
polypier est massif, ses vallees plus longues, ses cloisons plus fortes et plus serrees. 

Localities. Soyhieres. Sainte-Ursanne. Gaquerelle (Gorallien blanc). 

Collections. Musee de Porrentruy. Coll. Thurmann. Mathey. Koby. 

Explication des figures. 

PI. LXXIII. Fig. 6. . Branche d'un polypier. Grandeur naturelle. Soyhieres. Ma collection. 
Fig. 6 a. Quelques calices agrandis. 



Genre CONFUSASTREA, d'Orbigny. 

SYNONYMIE. 

1830. Astrea (pars), Defrance, Diet, des sc. nat., XLII. 
1849. Gonfusastrea et Complexastrea, d'Orb., Note sur les pol. foss., p. 10. 
1851. Confusastrea, Edw. et H., Polyp, foss. des terr. paleoz., p. 98. 
1854. Adelastrea, Reuss, Denkschr. der Wiener Acad., VII, p. 115. 
1856. Confusastrea, Edw. et H., Hist. nat. des corall., t. II, p. 481. 

Pictet, Traite de paleont., t. IV, p. 412. 

Et., Ray. du Haut Jura, p. 102. 

From., Introd. a Petude des polyp, foss., p. 210. 

Zittel, Handb. der Paleont., 1. 1, p. 255. 

Hcernes, Elemente der Paleont., p. 94. 

Polypier en masse subplane ou convexe. Polypierites unis par des cotes 
confluentes et l'exotheque. Calices circulaires ou elliptiques, plus ou moins 
saillants. Cloisons larges, bien developpees, faiblement dentees. Murailles 
cach^es par les rayons septo-costaux, mais indiques par des bourrelets cir- 
culaires, entre lesquels se trouvent des depressions qui indiquenl la sepa- 
ration des polypierites. Columelle nulle. Traverses fortes. Gemmation inter- 
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calicinale, les nouveaux calices sensiblement plus petits que leurs parenls. 
Les gros polypierites se deformant, avec une tendance a se fissipariser. 
fipitheque membrani forme, plissee et fragile. 



CONFUSASTREA DEPRESSA, Koby, 1885. 

(PL LXXVIII, fig. 4, 5.) 

Polypier en masses relativement petites, peu elevees, fortement deprimees, a surface 
superieure subplane ou convexe. Calices circulates elliptiques-ou deformes, assez profonds, 
plus ou raoins saillants, les bourrelets circulaires plus ou moins marques. Bords calici- 
naux assez tranchants. Cloisons altera ativement fortes et faibles, minces aux extremites, 
plus epaisses sur les murailles, se continuant en cotes subegales et subconfluentes. Environ 
quatre cycles de cloisons et une partie plus ou moins grande du cinquieme cycle ; celles 
des trois premiers egales, arrivant pres du centre calicinal, les autres plus courtes suivant 
leur age. Traverses nombreuses, regulierement ecartees et horizontales. Epitheque tres 
fragile. Gemmation peu abondante. 

Hauteur du polypier 15 a 25 mm. 

Diametre du polypier 30 a 70 

Diametre des calices circulaires 15 a 20 

Distance des centres calicinaux 15 a 25 

Nombre de fausses cotes 11 par 10 

Nombre de traverses 5 par 5 

Nombre de cloisons par calice circulaire 60 a 72 

Rapports et differences. Cette espece a les cloisons fortes comme la C. Cottaldina, 
mais son polypier est de taille moindre et les calices plus deformes et plus profonds. La 
C. Burgundies se presente toujours en masses plus considerables, ses cloisons sont plus 
minces et plus serrees, le diametre calicinal ordinairement plus petit. Chez la C. rustica, 
les calices toujours proeminents possedent, lorsqu'ils arrivent a la taille de ceux de cette 
espece, nn plus grand nombre de cloisons fines. 

Localites. Sainte-Ursanne (Corallien blanc). 

Collection. Koby. 

Explication des figures. 
PI. LXXVIII. Fig. 4, 5. Deux polypiers vus par le haut. Grandeur naturelle. 
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Confusastrea RiisTiCA, Defrance (Astrea). 

(PL LXXVI, fig. 2, 2 a. PI. LXXVII, fig. 1, 4, 4 a.) 

SY/NONYMIE. 

1826. Astrea rustica, Defrance, Diet. sc. nat., XLII, p. 387. 

1850. Confusastrea subburgundicr, d'Orb., Prod., II, p. 35. 

1850. Astrea rustica, Edw. et H., Ann. sc. nat., XII, p. 113. 

1851. Confusastrea rustica, Edw. et H., Polyp, foss. des terr. paleoz., p. 78. 

1852. Confusastrea Burgunditc, Leym., Stat., Aube, pi. 10, fig. 13. 

1856. Confusastrea rustica, Edw. et H., Hist. nat. des corall., t. II, p. 483. 

1858. Id. Et., Ray. du Haut Jura, p. 103. 

1858-1860. Id. From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 210. 

1862. Confusastrea Dianihus, Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 389, pi. 55, fig. 6. 

1864. Confusastrea rustica, From., Polyp, corall. des env. de Gray, p. 23. 

Polypier en cone renverse, fixe par un pedoncule etroit dans le jeune age, s'atlachant 
par une surface plus iarge a I'etat adulte. Surface superieure eonvexe, un pen irreguliere 
par suite de la preeminence de certains calices on faisceaux de polypierites. Calices circu- 
lates ou peu elliptiques, peu profonds. Polypierites separes par des sillons bien marques. 
Cloisons debordanles, elevees sur la muraille, se continuant en cotes droites qui sont sub- 
confluentes avec celles des calices voisins ; elles sunt tranehantes, celles des trois premiers 
cycles subegales, se rencontrant au centre sans s'y souder, les autres moins larges et 
moius elevees. Traverses tres fortes, rapprochees, disposers en planchers obliques. Epi- 
theque tres epaisse, continue, fragile, fortement ondulee, penetrant dans toutes les sinuo- 
sites du pourtour et entourant meme les polypierites isoles de la surface. Gemmation 
abondante. 

Hauteur du polypier 100 a 300mm. 

Diametre du polypier 50 a 300 

Diametre des calices 15 a 25 

Distance des centres calicinaux 15 a 30 

Nombre de fausses cotes 12 a 14 par 10 

Nombre de traverses 1° P ar 5 

Nombre de cloisons par calice adulte 60 a 70 

Variations. Cetle especO est surtout frequente dans nos terrains astartiens, aussi la 
rencontre-t-on sous des aspects bien varies. Les -jeunes polypiers ressemblent beaucoup 
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aux Thecosmilies compactes.. les polypierites etant plus on moins separes sur le pourtour 
etentoures d'epitheque. A l'etat adulte, la surface est presque plane, mais les calices sont 
tres inegaux, tant sous !e rapport de la forme que de la grandeur. Les jeunes calices 
naissant ordinairement entre de gros polypierites, ces derniers se compriraent et se defor- 
ment. 

Rapports et differences. J'ai sous les yeux un certain nombre d'echantilions de 
Balmflue, qui ne different en rien de ceux de nos niveaux astartiens. Comme ce sont des 
individus de cette premiere localite qui ont servi de types pour la description de la 
C. rusiica, j'ai ete porte a identifier avec cette espece la C. Dianthus, decrite dans la 
Lethea. La C. rustica se distingue surtout de ses congeneres par ses cloisons fines et 
nombreuses, de meme que par I'eMevation des polypierites. 

Logalites. Balmflue. Gunsberg. Hofbergle (Terrain a chailles siliceux). 

Bressaucourt. Environs de Porrentruy. Montagne de Courroux. Roedersdorf. Guempen. 
Meru. Sainte-Croix. Hochwald. Locle (Astartien). 

Collections. Musee de Bale, de Soleure, de Delemont, de Porrentruy. Coll. Thurmann, 
Greppin. Cartier. Jaccard. Mathey. Koby. 

Explication des figures. 

PI. LXXVI. Fig. 2, 2 a. Polypier vu de cote et par le haut. Bressaucourt. Astartien. Ma collection. 
PL LXXVII.Fig. 1 . . . Grand polypier vu par le haut. Astartien des environs de Delemont. Musee 

de Delemont. 
Fig. 4, 4 a. Jeune polypier vu de cote et par le haut. Hofbergle. Terrain a chailles sili- 
ceux. Collection Cartier. 
Toutes ces figures sont de grandeur naturelle. 



Confcsasxrea Cottalmna, d'Orbigny. 

(PI. LXXVI, fig. 3, 4, 5.J 

SYNONYMIE. 

1850. Confusastrea Cottaldina, d'Orb., Notes sur les polyp, foss., p. 20. 

1851. Id. Cottellana, Edw. et H., Polyp, foss. des terr. paleoz., p. 98. 
1860. Id. Cotteaui, From., Introd. a Petude des polyp, foss., p. 210. 

Polypier en masses etalees et subplanes. Polypierites plus ou moins serres. Calices cir- 
culaires ou deformes, peu eleves et separes par des depressions polygonales. Cloisons peu 
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serrees, elevees, debordantes, epaisses, inegales suivant les ordres, se continuant en cotes 
droites, confluentes. Les primaires et secondaires epaisses sur la muraille, minces au centre, 
ou elles sont soudees entre elles. Traverses abondantes et fortes. Epitheque tres fragile, 
plissee. 

Hauteur du polypier 20 a 100 mm. 

Diametre du polypier 50 a 200 

Diametre des calices 20 a 30 

Distance des centres calicinaux 25 a 35 

Nombre de fausses c6tes 10 par 10 

Nombre de traverses 10 par 5 

Nombre de cloisons ' 48 a 60 

Rapports et differences. Je n'ai remarque aucune difference entre les echantillons du 
bathonien et ceux du bajocien. Gette espece se distingue facilement des autres congeneres 
par ses grosses cloisons et ses rayons septo-costaux. La taille des calices est toujours con- 
siderable et depasse souvent celle de la C. depressa. 

Logalites. Azuel. Gornol. Male-Cote. Bras-Dessus (bathonien). 

Romberg. Sainte-Croix. Salins. Bellerive (bajocien). 

Collections. Musee de Porrentruy. Zurich. Lausanne. Coll. Jaccard. Thiessing. Thur- 
mann. Koby. 

Explication des figures. 

PL LXXVI. Fig. 3. Polypier vu par le haut. Salins. Bajocien. Collection Thurmann. 
Fig. 4. Jeune polypier vu par le haut. Azuel. Ma collection. 
Fig. 5. Autre polypier vu par le haut. Male-Cote. Ma collection. 
Ces figures sont de grandeur naturelle. 



Gonfusastrea Burgundi^e, Blainville (Astrea). 

(PI LXXVI, fig. l.J 

SY/NONYMIE. 

1830. Astrea Burgundice, Blainv., Diet. sc. nat., t. XL, p. 324. 

1840-1847. Id. Mich., Icon. Zooph., p. 106, pi. 24, fig. 4. 

1848. Gonfusastrea Burgundite, d'Orb., Prodr., II, p. 36. 

1851. Id. Edw. et H., Polyp, foss. des terr. paleoz., p. 98. 

1857. Id. Edw. et H., Hist. nat. des corall., p. 482. 
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1858. Confusastrea Burgundies, Et. Ray. du Haut-Jura, p. 103. 
1858-1860. Id. From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 210. 

1862. Id. Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 389, pi. 55, fig. 6. 

1864. Id. From., Polyp, corall. des env. de Gray, p. 23. 

PoJypier massif et de grande taille. Surface superieure subplane ou convexe. Calices 
circulaires ou elliptiques, plus ou moins deformes par la naissance de nouveaux calices, 
assez profonds. Espaces intercalicinaux unis, arrondis, bourrelets peu visibles. Rayons 
seplo-costaux plus ou moins flexueux, plus epais sur les murailles, minces aux extremites. 
Gloisons saillantes, ecartees, tres inegales, la moitie arrivant jusque pres du centre, les 
autres n'atteignant que le tiers' du diametre calicinal. Traverses abondantes, fortes, dis- 
posers en planchers obliques. Gemmation abondante. Epitheque plissee. 

Hauteur du polypier 60 a, 100 mm. 

Diametre du polypier . t 50 a 200 

Diametre des calices 15 a 20 

Distance des centres calicinaqx 20 a 30 

Nombre de fausses cotes 12 par 10 

Nombre de traverses 8 par 5 

Nombre de cloisons dans un calice circulaire 48 a 60 

Rapports kt differences. Cette espeee se distingue principalement de la C. rustica par 
des cloisons plus fortes et plus ecartees, par des calices profonds, par des espaces inter- 
calicinaux plans, ne montrant pas de sillons entre les polypierites. La C. depressa possede 
des calices plus grands, des cloisons plus fortes, des traverses plus ecartees, un polypier de 
moindres dimensions. 

Remarque. J'ai sous les yeux un seul echantillon de cette espeee, qui provient de la 
collection Thurmann; malheureusement le lieu de provenance n'est pas indique, d'apres 
la nature de la pierre, il proviendrait du Corallien blanc du Jura bernois. 

Explication des figures. 
PI LXXVI. Fig. 1. Polypier de grandeur naturelle. Vu par le haut. Collection Thurmann. 



Confusastrea Theventni, fttallon. 

(PI. LXXVII, fig. 2, 3.) 
8YNONYMIE. 
1858. Confusastrea Ihevenini, Et., Ray. du Haut-Jura, p. 104. 
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1858-1860. Confusastrea Thevenini, From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 211. 
1864. Id. From., Polyp, corall. des env. de Gray, p. 23. 

Polypier hemispherique, a surface superieure subplane, quelquefois gibbeuse. Galices 
profonds, circulates ou allonges et un peu irreguliers. Espaces intercalicinaux plans, non 
sillonnes. Gloisons assez epaisses, peu debord antes, inegales, assez rapprochees au centre, 
se continuant en rayons septo-costaux horizontaux, dentes et subegaux, confluents sous 
des angles vifs. Traverses fines, tres rapprochees, s'apercevant deja dans les calices et 
entre les cotes, fipitheque bien developpee, recouvrant toute la surface inferieure. 

Hauteur du polypier . 50 a 100 mm. 

Diametre du polypier 50 a 200 

Diametre des calices 10 a 12 

Distance des centres calicinaux 15 a 20 

Nombre de fausses c6tes 18 a 20 par 10 

Nombre de traverses 14 par 5 

Nombre de cloisons par calice 48 a 60 

Rappouts et differences. D'apres M. de Fromentel, elle serait bien semblable a sa C. 
corallina, les seules differences consisteraient dans la forme du polypier. La C. Thecenini 
s'eloigne des autres Confusastrees par ses calices plus petits, ses traverses tres rappro- 
chees et ses cotes horizontales. 

LocALiTES. Sainte-Croix (Corallien). Valfin (Pterocerien coralligene). 

GollegtioiNS. Musee de Lausanne. Coll. Choffat. 

Explication des figures. 

PI. LXXVII. Fig. 2. Fragment d'un polypier, vu par le haut. Valfin. Collection Choffat. 
Fig. 3. Autre fragment. Sainte-Croix. Musee de Lausanne. 
Ces figures sont de grandeur naturelle. 



Genre HELIASTREA. Edwards et Haime. 



SYNONYMIE. 



1815. Favia (pars), Oken, Lehrb. der Naturg., p. 67. 

1816. Astrea (pars), Lamark, An. sans vertebres, p. 20. 
1830. Tubastree (pars), Blainv., Diet. sc. nat. 

1834. Explanaria, Ehrenberg, Korallen des roth. Meeres, p. 93. 
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1856. Heliastrea, Edw. et H., Hist. nat. des coral., t. II, p. 456. 
1860. Id. From., Introd. a Petude des polyp, foss., p. 206. 
1879. Id. Zittel, Handb. der Paleont, p. 255. 

1884. Id. Hcernes, Elemente der Paleont., p. 94. 

Polypier en masse convexe ou subplane. Calices plus ou moins ecartes, 
circulaires, a bords libres. Polypierites reunis enlre eux par des cotes fortes. 
Cloisons debordantes, larges et bien denticulees, surtout pres de la colu- 
melle ou les dents simulent des palis. Columelle bien developpee, spon- 
gieuse. Traverses aboridantes. Epitheque bien developpee. Gemmation 
intercalicinale. 



Heliastrea Lifolensis, Michelin (Astrea). 

(PI LXXVIII, fig. 1, 2, 2 a.) 

SYNONYMIE. 

1843. Astrea lifoliana, Mich., Icon. Zooph., pi. 24, fig. 1. 

1848. Parastrea lifoliana, d'Orb., Prodr., p. 33. 

1856. Heliastrea lifolensis, Edw. et H., Hist. nat. des corall., p. 456. 

1860. Id. From., Introd. a Petude des polyp, foss., p. 207. 

1860. Heliastrea lamcostata, From. id. 

1864. Stylina leevicostata, From., Polyp, corall. des env. de Gray, pi. 12, fig. 5. 

Polypier forraant de grandes masses a surface superieure plane. Calices equidistants, 
assez eloignes, peii profonds, circulaires, subegaux. Cloisons alternativement fortes et 
faibles, les premieres atteignant la columelle en s'amincisssmt graduellement, les autres 
tres fines, depassant a peine la muraille. Cotes egales, arrondies, lisses, confluentes et 
separees par des sillons etroits et profonds. Columelle forte, saillante, spongieuse, ellip- 
tique. Polypierites delimites par des depressions polygonales. Gemmation intercalicinale. 
Plateau commun reconvert d'une epitheque forte et plissee. 

Hauteur du polypier 50 a 200 mm. 

Diametre du polypier 100 a 500 

Diametre calicinal 7 a 8 

Distance des centres calicinaux 8 a 10 

Longueur de la columelle 1 '/* 

Nombre de cloisons 30 a 36 
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Rapports et differences. J'ai reuni les H. Lifolensis et Icevicostata parce que, d'apres 
les figures donnees des deux especes, les caracteres paraissent identiques, a part peut-etre 
de legeres differences dans la taille des calices, differences qu'on rencontre toujours, raeme 
sur un seul pied. Elle se distingue de l'espeee suivante par la forme du polypier, une 
columelle presque lamellaire et des cloisons plus regulieres. 

Localites. Guerapen. Environs de Bale. Gaquerelle (Gorallien blanc). 

Collections. Musee de Bale, Soleure. Coll. Ghoffat. Koby. 

Explication des figures-. 

PI. LXXV11I. Fig. 1, 2. Deux polypiers vus par le haut. Caquerelle. Ma collection. Grandeur natu- 
relle. 
Fig. 2 a. . Quelques calices grossis. 



Heliastrea Langi, Koby, 1885. 

(PI. LXXVIII, fig. 3.) 

Polypier de forme spherique, plus ou moins pedicule, s'accroissant par la superposition 
de couches au sommet de la colonic Calices circulaires, plus ou moins eleves, serres, 
subegaux. Polypierites separes par une depression polygonale. Cloisons fines, serrees, 
inegales, les primaires et secondaires atteignant une columelle spongieuse et arrondie, les 
autres avancant jusqu'au tiers du diametre calicinal. Cotes elevees, tranchantes, confluen- 
tes. Traverses fortes. Plateau commun recouvert d'une epitheque plissee et fragile. 

Hauteur du polypier 20 a 100 mm. 

Diametre du polypier 50 a 100 

Diametre calicinal 8 a 9 

Distance des centres calicinaux 8 a 12 

Nombre de fausses cotes 10 par 10 

Nombre de traverses 8 par 10 

Nombre de cloisons par calice 40 a 48 

Rapports et differences. Gette espece, tres voisine de la precedente, s'en eloigne par 
la forme du polypier, qui est globuleuse, par la taille plus grande de ses calices, par des 
cloisons plus nombreuses, plus fines et plus serrees, enfin par sa columelle moins forte, 
moins elevee et arrondie. 



266 M0N0GRAPH1E 

Logalites. Hofbergle. Giinsberg (Terrain a chailles siliGeux). 
Collections. Mus6e de Soleure. Coll. Cartier. 

Explication des figures. 
PI LXXVII1. Fig. 3. Polypier vu de cote. Grandeur naturelle. Hofbergle. Collection Cartier. 



Genre CLAUSASTREA, d'Orbigny. 



SYNONYMIE. 



1849. Clausastrea, d'Orb., Note sur les polyp, foss., p. 280. 
1856. Id. ^Edw. et H., Hist. nat. des corall, p. 552. 

1860. Id. From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 280. 

1867. Id. Pictet, Traite de paleont., t. IV, p. 414. 

Polypier massif, a surface subplane. Calices circulates, peu profonds. 
Polypierites serres, a muraille rudimentaire. Cloisons minces, subcon- 
fluentes, s'arretant brusqucment a une certaine distance du centre calicinal. 
Traverses tres developpees, formant de veri tables planchers, deprimes au 
centre, et se continuant horizontalement entre les rayons septo-costaux sous 
forme de lames continues qui unissent les cloisons. Golumelle nulle. Gem- 
mation submarginale. 



Clausastrea parva, Edwards et Haime. 

(PI. LXXXVIII, fig. 1, 2, 3.) 



SYSTONYMIE. 



1856. Clausastrea parva, Edw. et H., Hist. nat. des corall., t. II, p. 552. 
1860. Id. From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 281. 

1862. Id. Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 403, pi. 57, fig. 5. 

1864. Id. From., Polyp, corall. des env. de Gray, p. 27. 
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Polypier etale, formant des lames plus ou moins epaisses, a surface plane ou convexe, 
s'accroissant par superposition de couches horizontales, Caiices superficiels plans. Fossetle 
calicinale large, cylindrique, assez profonde. Cloisons fortes, debordantes, celles des deux 
premiers cycles s'arretant a une petite distance du centre calicinal, les autres plus courtes. 
Rayons septo-costaux horizontaux, etroits, confluents et genicules a leur point de ren- 
contre avec ceux des caiices voisins. Traverses abondantes, fortes, constituant de faux- 
planchers rapproches, d'abord horizontaux, puis excavfe pres du centre. 

Hauteur du polypier 30 a 100 mm. 

Diametre du polypier ,..-. 100 a 300 

Diametre des polypierites . 3 a 4 

Diametre des fossettes calicinales . 1 V 2 & ' 2 

Distance des centres calicinaux 3 a 5 

Nombre de traverses ou planchers ...6 a 8 par 3 

Nombre de cloisons par calice - 20 a 26 

Rapports et differences. Malgre quelques variations dans la grandeur des caiices, on 
distingue facilement cette espece de la suivante. surtout par la disposition des cloisons. 
Le mode de conservation joue un grand role dans 1'aspect de ce polypier. Tous les echan- 
tillons sont plus ou moins silicifies, et selon que l'usure s'est altaquee de preference aux 
cloisons ou aux planchers, la texture du polypier parait lamellaire ou prismatique. De meme 
a la surface superieure on aper^oit parfois les planchers unis sur lesquels les cloisons 
n'apparaissent que sous forme de stries fines, tandis qu'a d'autres endroits on ne voit 
que des cloisons Ires saillantes et confluentes, sans apparence de traverses reliantes. 

Logalites. Delemont. Gaquerelle. Combe Ghavalte. Calabri. Fringuelet. Chatillon 
(Terrain a chailles siliceux). 

Collections. Musee de Bale, de Porrentrny, de Delemont, de Soleure. Coll. Thiessing. 
Thurmann. Koby. 

Explication des figures. 

PI. LXXXVIU. Fig. 1. Polypier vu par le haut. Caquerelle. Collection Thurmann. 

Fig. 2. Fragment de polypier vu par le haut. Caquerelle. Ma collection. 
Fig. 3. Polypier dont la surface est plus ou moins usee. Delemont. Ma collection. 
Ces figures sont de grandeur naturelle. 
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Clausastrea dichotoma, Koby, 1885. 

(PI. LXXXVIII, fig. 4.) 

Polypier formant des masses lamellaires etendues. Surface superieure subplane. Calices 
assez serres, superficiels, plan's. Fosselte calicinale assez grande, circulaire, peu profonde. 
Cloisons epaisses, les primaires se renconlrant au centre, s'anastomosant successivemeot 
aux cloisons des autres cycles, de maniere a former un ensemble dichotome. Rayons 
seplo-costaux confluents, horizonlaux, genicules en dehors a leur point de rencontre. 
Faux-planchers bien developpes, epais, Ires rapproches, regulierement concaves dans les 
calices. 

Hauteur du polypier 20 a 30 mm. 

Diametre du polypier 50 a 200 

Diametre des polypierites 6 

Diametre des fossettes calicinales 3 a 3 V> 

Distance des centres calicinaux 7 a 8 

Nombre de traverses ou planchers 10 a 11 par 5 

Nombre de cloisons par calice 32 a 48 

Rapports et differences. La C. dichotoma se distingue principalement de la C.parva 
par ses cloisons des derniers ordres, qui sont regulierement anastomosees avec les primai- 
res; ces dernieres se reunissent egalement au centre en produisant l'apparence d'une, 
fausse columelle. Les cloisons sont egalement en plus grand nombre et la fossette calici- 
nale plus large. 

Localites. Combe Chavatte. Fringuelet (Terrain a chailles siliceux). 

Collection. Koby. 

Explication des figures. 
PI. LXXXVIII. Fig. 4. Polypier vu par le haut. Grandeur naturelle. Combe Chavate. Ma collection. 
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Genre ISASTREA, Edwards et Haime. 

SYNONYMIE. 

1826. Astrea et Agaricia (pars), Goldf., Petref. Germanise, t. I, p. 69. 

1848. Prionastrea (pars), Edw. et H., Compt. rend. Acad, des sc., t. XXVII, p. 495. 

d'Orb., Note sur les polyp, foss., p. 9, Prodr. II, p. 36. 
Id. 
Id. 

Edw. et H., Ann. des sc. nat., 3 me serie, t. XII, p. 127. 

Edw. et H., Polyp, foss. des terr. pal., p. 102. 

Edw. et H., Hist, des corall., p. 527. 

Pictet, Traite de Paleont., t. IV, p. 413. 

Et., Kay. du Haut Jura, p. 104. 

From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 226. 

From., Monogr. des polyp, jur. sup., p. 38. 

Zittel, Handbuch der Paleont , t. I, p. 256. 

Hcernes, Elemente der Paleont., p. 94. 

Polypier en masse convexe, gibbeuse, subplane ou dendro'ide. Galices 
polygonaux, superficiels ou profonds. Polypierites intimement unis par 
les murailles dans toute leur hauteur. Columelle nulle. Cloisons fortes, 
droites, regulierement dentees a leur bord superieur et granulees sur leurs 
faces laterales. Traverses fortes, inclinees vers le centre. Plateau commun 
recouvert d'une epitheque pelliculaire sous laquelle se trouvent des cotes 
disposees en faisceaux radies. 



1849. 


Prionastrea, 




Meandrophyllia, 




Dendrasirea, 


1850. 


Prionastrea, 


1851. 


Isastrea, 


1856. 


Id. 


1857. 


Id. 


1858. 


Id. 


1860. 


Id. 


1862. 


Id. 


1879. 


Id. 


1884. 


Id. 



ISASTREA EXPLANATA, GoldfuSS (Astrea). 

(PL LXXX, fig. 1, 3, 4, 4 a. PI LXXXI, fig. 1, 1 a, 2.) 



SYNONYMIE. 



1826-1833. Astrea explanata, Goldf., Petref. Germ., t. I, p. 112, pi. 38, fig. 14. 
Astrea oculata, Goldf., Id. t. I, p. 65, pi. 22, fig. .2. 
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Astrea helianihoides {pars), Goldf., Petref. Germ., t. I, p. 65, pi. 22, fig. 4 b. 

1850. Centrastnea oculata, d'Orb., Prodr. I, p. 386. 
Prionastrea Goldfussana, d'Orb., Id. 

1849. Prionastrea explanata, Edw. et H., Ann. sc. nat., 3 me serie, t. XII, p. 136. 

1851. Isastrea Goldfussana, Edw. et H., Polyp, foss. des terr. paleoz., p. 28. 
1851. Isastrea Greenoughi, Edw. et H., Brit. foss. corals, p. 96, pi. 18, fig. 2. 
1851. Isastrea explanata, Edw. et PL, Polyp, foss. des terr. paleoz., p. 103. 

1858-1860. Id. From., Introduction a l'etude des polyp, foss., p. 228. 

Isastrea Greenoughi, From., Id. p- 227. 

Isastrea Goldfussana, From., Id. p. 227. 

1864. Isastrea explanata, , From., Polyp, corall. des env. de Gray, p. 24. 

Isastrea Greenoughi, From., Id. 

Isastrea Goldfussana, From., Id. 

1864. Isastrea fallax, Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 390, pi. 55, fig. 8. 

1876. Id. Becker, die Korallen der Natheimer Schichten, in Dunker Pa- 

leontographica, p. 42, pi. 4, fig. 9-11. 

Polypier de forme variable, en lames epaisses, etalees, non plissees et ondulees, on 
formant des masses etendues et elevees, a surface superieure subplane on arrondie. 
Calyces polygonaux, tres serres, subegaux, pen profonds, de grandeur variable. Fossette 
calicinale profonde, circulaire, franchement delimited. Cloisons egales en epaisseur, 
inesales en longueur. 

Les primaires et quelques cloisons dn deuxieme cycle arrivent a la fossette, les autres 
plus on moins courtes suivant leur age. Elles sont confluentes par-dessus les murailles, 
les grandes d'un calice correspondent souvent aux petites du calice voisin. Le bord supe- 
rieur des cloisons est presque horizontal et regulierement dente dans les parties non 
usees, les flancs sont finement granules, ces granulations sont disposees comme les dents 
cloisonnaires. Columelle nulle. Surface inferieure recouverte d'une epitheque pelliculaire, 
assez epaisse, mais fragile. Sous 1 'epitheque se trouvent des fausses cotes disposees en 
faisceaux qui rayonnent vers la circonference; les cotes extremes de chaque faisceau se 
rencontrent sous des angles aigus. Traverses abondantes et inclinees. 

Hauteur du polypier 50 a 300 mm. 

Diametre du polypier 50 a 500 

Diametre des calices 8 a 15 

Largeur de la fossette 1 V* & 2 

Nombre de fausses cdtes 8 a 10 par 5 

Nombre de cloisons sur les ar§tes 8 a 9 par 5 

N ombre de dents cloisonnaires 12 par 3 

Nombre de cloisons par calice 50 a 60 

Variations. Gette espece, si repandue, presente une foule de variations dues non sen- 
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lemeni a des influences locales et de terrains, raais encore a la nature de la fossilisation 
et au degre d'usure plus ou moins avance. La taille des calices est assez constante chez 
les individus du Terrain a chailles siliceux, le diametre moyen est de 10 a 11 mm.; les 
echantillons du Corallien par contre possedent sur le meme pied des calices tres petits, 
et d'autres tres gros. Ges echantillons ont ordinairement un gros polypier a surface plus 
ou moins reguliere; la grandeur et la forme des calices parait alors dependre de la place 
qu'ils occupent. Les calices des surfaces planes et centrales sont reguliers et ont la taille 
des individus du niveau geologique plus bas, tandis que sur les parties irregulieres et 
enfoncees les calices se deferment, s'allongent et sont plus petits. Quand la substance 
fossilisante est du calcaire, les cloisons se presentent sous des epaisseurs normales, les 
cloisons principals paraissent devenir plus fortes en se rapprochant de la fossette calici- 
nale, laquelle se remplit parfois et montre alors une fausse columelle. On n'apercoit aussi 
que rarement les dentelures des cloisons chez ces echantillons calcaires, l'usure les atta- 
quant plus facilement; aussi les calices sont-ils plus profonds, les murailles plus elevees 
el plus epaisses. Chez les echantillons du Terrain a chailles la substance fossilisante est 
de la silice qui resiste bien mieux a Taction dissolvante des eaux de pluie. II n'est pas 
rare de trouver les dents cloisonnaires bien conservees, les cloisons sont alors fines et 
ondulees, ies calices presque superficiels , a contours un peu effaces. Lorsque les echan- 
tillons ont sejourne pendant assez longtemps a l'air, les cloisons s'epaississent et paraissent 
droites, les contours calicinaux affeclent des formes nettement polygonales, les calices 
sont plus profonds. On trouve enfin assez frequemment des individus qui n'ont plus 
guere que des murailles prismatiques, les cloisons etant detruites; des echantillons pareils 
ont ete dessines et decrits par plusieurs auteurs. 

Rapports et differences. Les echantillons des couches de Nalheim possedent des 
calices legerement plus petits, mais tous les autres caracteres etant les memes, j'ai associe 
nos individus a 1'espece type. L'espece decrite par Edwards et Haime sous le meme nom 
(Brit. foss. corals, p. 94, t. 17, f. 1) est noire lsastrea Bemensis. VI. Grenoughi E. H. 
presente tous les caracteres et doit done etre identifie avec la veritable V. explanata. 
VI.Goldfussana d'Orb. est simplement un individu chez lequel l'usure a profondement 
creuse les calices. 

VI. explanata] differe de ses congener es par les caracteres suivants ; 17. Thurmanni 
possede des calices ordinairement plus grands, des cloisons plus nombreuses et plus 
serrees; chez VI crassa les calices sont egalemenl plus grands, plus profonds, les cloisons 
plus epaisses, dont un plus grand nombre se reunissent au centre; 17. Bemensis par 
contre a ses calices beaucoup plus petits, avec moins de cloisons; le polypier de Y I Grep- 
pini est tres irregulier, lamelleux, les calices sont en general plus petits. 

Localites. Sainte-Ursanne. Gaquerelle. Soyhieres. Delemont. Bourrignon. Lucelle. 
Hochwald. Seeven (Gorallien blanc). Gaquerelle. Combe Chavate. Sur Chelre pres de 
Delemont. Fringuelet. Chatillon. Galabri (Terrain a chailles siliceux). 



272 MONOGRAPH IE 

Collections. Musee de Bale, de Soleure, de Berne, de Porrentruy, de Delemont, Coll. 
Thiessing, Mathey, Choffat, Thurmann, Greppin, Koby. 

Explication des figures. 

PL LXXX. Fig. 1 . . . Fragment d'un polypier dont les calices sont irreguliers et plus petits que 

d'ordinaire. Caquerelle. Corallien blanc. Ma collection. 
Fig. 3 . . . Fragment d'un polypier a calices normaux. Sainte-Ursanne. Corallien blanc. 

Ma collection. 
Fig. 4, 4 a. Polypier du Fringuelet, vu par le haut, et quelques calices agrandis. Terrain 

a chailles siliceux. Ma collection. 
PI. LXXX1. Fig. 1 . . . Polypier vu par le haut. Combe Chavate. Terrain a chailles siliceux. Ma 

collection. 
Fig. 1 a . . Le meme vu en dessous, montrant des fragments de 1'epitheque et les cotes 

fasciculees. 
Fig. 2 . . . Autre morceau de polypier vu par le haut. Sur Chetre. Terrain a chailles 

siliceux. Ma collection. 



Isastrea Thurmanni, Etallon. 

(PI. LXXJX, fig. 1. PI. LXXX1V, fig. 4.J 
SYNONYMIE. 
1864. Isastrea Thurmanni, Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, pi. 55, fig. 9, p. 390. 

Polypier tres etendu, en lame assez epaisse. Surface superieure subplane, a peine con- 
vexe. Calices polygonaux, assez profonds, ordinairement de grande taille, mais tres 
inegaux. Fossette columellaire, bien marquee, circulaire et profonde. Cloisons tres minces, 
tres serrees, fortement dentees a leur bord superieur, bien granulees sur les faces. Elles 
sont droites, subconfluentes avec celles des calices voisins, inegales en longueur, elles 
s'amincissent regulierement en se rapprochant du centre, les primaires et secondaires 
delimitent la fossette columellaire. Murailles minces, cachees par les rayons septo-costaux. 
Surface inferieure recouverte d'une epitheque forte, plissee. 

Hauteur du polypier 30 a 50 mm. 

Diametre du polypier 100 a 500 

Diametre des calices 10 a 25 

Largeur de la fossette 2 

Nombre de fausses cotes 12 par 5 

JSTombre de cloisons sur les aretes 11 a 12 par 5 

jSTombre de cloisons par calice 70 a 120 
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Rapports et differences. L7. Thnrmami est Ires voisine de cerlaines varietes de 
17. explanata. II est sou vent difficile de se prononcer, quand on se trouve en presence 
d'echantillons uses et imparfaitement conserves. En general les calices de 17. Thurmarmi 
sont considerablement plus grands que ceux de 17. explanata. A diametre calicinal egal, 
ces derniers possedent en moyenne un quart de cloisons en moins. Le polypier de 
17. Thurmanniw forme. pas des masses epaisses, il se rencontre toujours en plaques 
minces et etendues. 

Localites. Sur Chetre pres de Delernont. Gaquerelle. Sur la Croix. Combe Chavatte. 
Fringuelet. Pfeffingen. Environs de Bale (Terrain a chailles siliceux). 

Collections. Musee de Bale. Musee de Porrentrny. Coll. Thurmann. Koby. 

Explication des figures. 

PI LXXIX. Fig. 1. Morceau d'un polypier, vu par le haut. Grandeur naturelle. Environs de Bale. 

Musee de Bale. 
PI LXXXIV. Fig. 4. Fragment d'un polypier a calices plus petits. Sur Chetre. Ma collection. 



Isastrea crassa, Goldfuss (Agaricia). 

(PI LXXX, fig. 2.) 

SYNONYMIE. 

1826-1833. Agaricia crassa, Goldf., Petref. Germ., t. I, p. 43, pi. 12, fig. 13. 

1850. Isastrea crassa, Edw. et H. Polyp, foss. des terr. paleoz., p. 102. 

1850. Confusastrea crassa, d'Orb., Prodr., t. II, p. 36. 
1858-1860. Isastrea crassa, From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 227. 

1864. Id. Polyp, cor. des env. de Gray, p. 24. 

Polypier en masse compacte, arrondie ou etendue. Surface superienre subplane. Calices 
polygonaux. profonds, tres irreguliers et inegaux. Cloisons fortes, droites, peti serrees; 
les primaires et les secondares se touchent au centre et paraissent s'y souder ; les cloisons 
des autres cycles bien plus fines et plus courtes. Murailles saillantes, non cachees par les 
cloisons subconfluentes. Surface inferieure recouverte d'une forte epitheque qui forme 
des bourrelets ondules et concentriques. Sous l'epitheque se trouvent des fausses cotes 
rayonnantes, disposees en faisceaux. Traverses fortes, inclinees vers le centre. 

Hauteur du polypier 100 a 300 mm. 

Diametre du polypier 100 a 500 
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Diametre des calices 11 a 18 

Nombre de fausses cotes 10 par 5 

Nombre de cloisons sur les murailles 8 par 5 

Nombre de dents cloisonnaires 10 par 3 

Nombre de cloisons par calice 55 a 70 

Rapports et differences. Celte espece, voisine par la taille des calices de 17. Thur- 
marmi, s'en distingue par des cloisons plus fortes, raoins serrees et moins nombreuses. 
Elle s'eloigne de 17. explanata par ses calices profonds et ses fortes murailles elevees, ce 
qui n'est pas un effet de l'usur,e, les dents cloisonnaires pouvant encore se distinguer. 

Localites. Caquerelle. Soyhieres (Gorallien blanc). 

Collections. Thurmann. Malhey. Koby. 

Explication de la figure. 
PI. LXXX. Fig. 2. Fragment d'un polypier, vu par le haut. Grandeur naturelle. Ma collection. 



Isastrea Greppini, Koby, 1885. 

(PI. LXXX1V, fig. 1, 1 a.) 

Polypier compose d'une masse lamellaire, qui s'accroit par la superposition de lames 
irregulieres plus ou moins epaisses, suivant qu'elles s'accolent ou restent libres sur une 
certaine etendue. Ges expansions foliacees prennent naissance a un point quelconque de 
la surface du polypier et de la s'etendent plus ou moins sur le reste du polypier en pro- 
duisant des surfaces tres irregulieres, souvent disposees en gradins. Calices superticiels, 
a contours polygonaux, irreguliers. Le centre du calice est marque par une fossette circu- 
late et profonde. Cloisons fortes, a bord superieur horizontal, bien dente, se terminant 
brusquement pres de la fossette. Celles des deux premiers ordres plus longues, flexueuses, 
confluentes avec celles des calices voisins ainsi que celles des ordres suivants et cachant 
completement les murailles. Surface inferieure et laterale, irreguliere, avec une epitheque 
tres forte, adherente, plissee, ondulee, cachant de fortes cotes rayonnantes. Traverses 
abondantes et rapprochees. 

Hauteur du polypier 50 a 100 mm. 

Diametre du polypier 50 a 300 

Diametre des calices 8 a 12 

Nombre de cloisons sur les murailles 12 par 5 

Nombre de fausses cotes sous 1'epitheque 14 par 5 

Nombre de cloisons par calice 45 a 55 
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Rapports et differences. Cette espece ne pourrait etre confondue qu'avec 17. expla- 
nata, mais elle en differe complelement par sa constitution lamellaire, sa surface irregu- 
liere, ses calices superficiels et ordinairement plus petits. Les dents cloisonnaires sont plus 
fortes et plus rapprochees que chez n'importe quelle Isastree. 

Localites. Liesberg. Soyhieres. Caquerelle (Corallien blanc). 

Collections. Mathey. Koby. 

Explication des figures. 

PI. LXKXIV. Fig. 1. . Polypier de grandeur naturelle, vu par le haut. Caqnerelle. Ma collection. 
Fig. 1 a. Portion calicinale du memo, grossie. . 



Isastrea Bernensts, Etallon. 

(PI. LXXXII, fig. 1, 2, 2 a, 3, 3 a, 4.) 



SYNONYM1E. 



1864. Isastrea Bernensis, Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 392, pi. 55, fig. 12. 
Isastrea Gresslyi, Id. p. 393, pi. 55, fig. 14. 

Polypier formant des masses polymorphes, tantot elevees et compactes, tantot en lames 
peu epaisses et etendues. Surface superieure ordinairement snbplane. Calices tres inegaus. 
peu profonds, polygonaux ou deformes, de differentes tailles sur le meme pied. Fossette 
columellaire tres petite, circulaire et profonde. Cloisons, fines, droites, granulees sur les 
faces, dentees sur !e bord superieur qui est legerement incline. Les cloisons du premier et 
quelques unes du deuxieme cycle plus longues, atteignant la fossette centrale, les autres 
de longueur inegale. Les murailles tres minces, a peine visibles sous les rayons septo-cos- 
taux confluents. Traverses fines, rapprochees, s'apercevant souvent dans les calices un 
peu uses. Surface inferieure avec une e"pitheque fragile et mince cachant des cotes fines 
et rapprochees. 

Hauteur du polyp'er 20 a 300 mm. 

Diametre du polypier 100 a 500 

Diametre des calices 3 a 9 

Nombre de cloisons sur les murailles 10 a 11 par 5 

Nombre de fausses cotes 11 par 5 

Nombre de cloisons par calice 36 a 55 
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Variations. Gette espece si frequente et si repandue est egalement une des plus variees. 
Etallon avait distingue deux especes, une a calices petits et profonds : 17. Bemensis, 
1'autre a calices plus grands, moins profonds : 17. Gresslyi. II suffit de Jeter un coup d'ceil 
sur un grand echantillon pour trouver tous les passages possibles enlre ces deux varieles. 
Le diametre calicinal varie depuis 3 mm jusqu'a 9 mm . Les pelits calices se trouvent sur 
la peripheric dans les parties declives ou enfoncees. Ces calices ont alors a peine une 
vingtaine de cloisons irregulieres qui semblent s'anastomoser au centre. Les calices plus 
grands sont places sur des surfaces unies, leurs contours sont plus ou moins reguliers. 
Quant a la profondeur des calices, ce n'est qu'un effet de l'usure. A l'origine, tous les 
calices sont superficiels, et on. distingue les dentelures fines et regulieres. Aussitol que le 
calice commence a se creuser, ces dents ne sont plus visibles; les cloisons des derniers 
ordres, etant plus faibles et moins resislantes, se raccourcissent et finissent meme par 
disparailre. II est evident que les cloisons des premiers ordres semblent alors tres ecartees 
et tranchantes; c'est a ces formes que Etallon avait donne le nom d7. Gresslyi. 

Rapports et differences. VI. Bememis est une /. explanata en petit, avec des carac- 
teres plus variables, des cloisons moins nombreuses et plus fines. Vl.helianlhoides est plus 
reguliere et possede des cloisons plus fortes, avec des calices normaux profonds. Eile 
ressemble considerablement a. 17. Marcoui, des terrains plus inferieurs. 

Logalites. Bressaucourt. Essert-Tainie. Sous Bellevue pres de Porrentruy. Mont de 
Courroux. Locle. Hobel. Seeven. Blauen. Sainte-Anne. Chaux-de-Fonds. 

Collections. Museede Bale, de Soleure, de Berne, de Geneve, de Delemont, de Porren- 
truy. Coll. Thurmann, Jaccard, Thiessing, Choffat, Mathey, Koby. 

Explication des figures. 

PI. LXXXII. Fig. 1. . Polypier a grands calices, vu par le haut. Bressaucourt. Collection Thurmann. 
Fig. 2. . Fragment d'un autre, dont les calices sont peu uses. Sous Bellevue. Ma 

collection. 
Fig. 2 a. Quelques calices du meme, grossis. 
Fig. 3. . Echantillon a calices un peu uses, montrant des traverses. Bressaucourt. Ma 

collection. 
Fig. 3 a. Quelques calices de celui-ci, agrandis. 
Fig. 4. . Echantillon presentant des calices deformes, profonds, a cloisons ecartees, 

Bressaucourt. Collection Thurmann. 



ISASTREA TENUISEPTA, Koby, 1885. 

(PI. LXXXIX, fiq. 1.) 

Polypier en plaques peu epaisses, mais d'une grande etendue. Surface superieure sub- 
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plane. Calices serres, d'abord subplans, puis presentant un enfoncement subcirculaire, 
assez profond. Fossette columellaire grande et profonde, circulaire ou elliptique. Gloisons 
tres minces, serrees, egales en epaisseur, inegales en longeur, celles des deux premiers 
ordres atteignant i'espace columellaire. Bord superieur des cloisons bien dente, d'abord 
horizontal, s'inclinant ensuite fortement vers le centre du calice, ce qui produit entre les 
cavites calicinales des espaces subplans assez larges. Murailles cachees par les cloisons 
confluentes. Epitheque mince, peu adherente. Traverses tres minces, rapprochees. 

Hauteur du polypier 20 a 40 mm. 

Diametre du polypier ' 50 a 200 

Diametre calicinal 5 & 10 

Profondeur des cavites calicinales 3 

Largeur de la fossette columellaire 2 a 2 l fc 

Nombre de fausses c6tes 12 par 

Nombre de cloisons sur les aretes 12 par 5 

Nombre de cloisons par calice 40 a 60 

Rapports et differences. L'L tenuisepta s'eloigne de toutes ses congeneres par l'ex- 
treme finesse de ses cloisons, et par la disposition particuliere du bord cloisonnaire supe- 
rieur. Par suite de cette disposition les murailles et les coliines paraissent en partie 
usees, ce qui n'est pas le cas du tout, car on apercoit tres bien les dents cloisonnaires 
sur ces parties. 

Logalite. Caquerelle (Terrain a chailles silicetix). 

Collection. Koby. 

Explication de la figure, 
PI. LXXXIX. Fig. 1. Polypier vu par le haut. Grandeur naturelle. 



JSASTREA TENUISTRfATA, M'COV (Astrea). 

(PI. LXXXIII, fig. 5. PI. LXXXV, fig. 12, 13.) 



SYNONYM1E. 



1848. Astrea tenuistriata, M'Coy, Ann. and Mag. of Nat. Hist., vol. II, p. 400. 
1851. Isastrea tenuistriata, Edw. et H., Brit. foss. corals, p. 138, pi. 30, fig. 1. 
1860. Id From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 226. 

MEM. SOG. PAL. SUISSE, T. XII. 36 
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Polypier en masse subplane ou arroadie. Galices polygonaux, assez profonds, tres 
inegaux. Cloisons tres fines, serrees, droites, subegales en epaisseur, plus on moins larges 
et s'attenuant graduellement en arrivant vers les parties centrales. Celles des trois premiers 
ordres egales et limitant la fossette columellaire qui est reduite a mi point, Les murailles 
assez elevees, tranchantes, recouvertes et cachees par les cloisons subconfluentes. Granu- 
lations cloisonnaires fines. Traverses rapprochees et minces. Epitheque assez forte, plissee 
concentriquement et cachant des fausses cotes fasciculees. 

Hauteur du polypier 30 a 50 mm. 

Diametre du polypier 30 a 100 

Diametre des calices 8 a 1.5 

Nombre de cloisons sur les murailles 11 par 5 

Nombre de fausses c6tes 12 par 5 

Nombre de cloisons par calice 70 a 80 

Rapports et differences. Parmi les differents echantillons qui proviennent du Jura 
bernois il n'y en a aucun qui pr&ente des calices aussi grands que ceux de l'individu 
figure par MM. Edwards et Haime. Je n'hesite cependant pas a les attribuer a cette espece, 
tous les autres caracteres etant parfaitement les memes. L7. tenuistriata differe des autres 
congeneres des terrains jurassiques moyens et inferieurs par le grand nombre de cloisons. 
Elle se distingue de 17. Thurmanni par des cloisons plus fines et plus serrees, et par des 
calices plus petits. 

Logalites. Pichoux pres de Gourtemautruy. Montmelon (Bajocien). 

Collections. Ed. Greppin. Roby. 

Explication des figures. 

PI. LXXXI1I. Fig. 5. . Jeune individu vu par le haut. Pichoux. Ma collection. 
PI LXXXV. Fig. 12. Autre jeune individu. Montmelon. Collection Ed. Greppin. 

Fig. 13. Fragment d'un polypier plus grand. Les calices sont uses, les cloisons sont 
plus ou moins effacees et confondues, de sorte qu'elles paraissent plus rares 
et plus grosses. Montmelon. Collection Ed. Greppin. 
Ces figures sont de grandeur naturelle. 



Isastrea Bernard! , d'Orbigny (Prionaslrea). 

(PI. LXXIX, fig. 2. PI. LXXXII1, fig. i.) 
SYNONYMIE. 

1850. Prionastrea JSernardana, d'Orb., Prodr., II, p. 36. 
Prionastrea magna, d'Orb., id. 
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1851. Isastrea Bernardana, Edw. et H., Polyp, foss. des terr. paleoz., p. 102. 
Isastrea magna, Id. 

1858-1861. Isastrea Bernards From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 227. 

Polypier en lame epaisse et etendue. Surface superieure plane. Galices polygonaux, 
mediocrement profonds, subegaux, souvent deformes par suite d'une tendance a se fissi- 
pariser. Gloisons fortes, tres inegales, faiblement courbees, les primaires et les secondaires 
plus elevees et plus fortes que les autres, se touchant presque au centre, en laissant un 
espace columellaire punctiforme. Les cloisons des ordres suivants, inegales, suivant leur 
age. Muraille forte, a peine visible sous les cloisons debordantes et non confluentes. Surface 
inferieure recouverte d'une epitheque forte, plissee, cachant des cotes rayonnantes et 
dichotomes. Gemmation abondante. 

Hauteur du polypier 30 a 70 mm. 

Diametre du polypier 100 a 300 

Diametre des calices 9 a 11 

Profondeur des calices 2 

Nombre de cloisons sur les murailles 9 par 5 

Nombre de fausses cotes 10 par 5 

N ombre de cloisons par calice 38 a 46 

Variations. Ce polypier est tres frequent dans le Calcaire a polypiers ; i! est ordinaire- 
ment silicifie et ne presente de variations que dans l'epaisseur des cloisons, variations 
qui resultent du proees de fossilisation et du degre d'usure. 

Rapports et differences. L'l. Bernardi presente, plus que toute autre Isastree, des 
calices doubles, sur le point de se fissipariser. On ne saurait, malgre cela, la classerdans 
un autre genre, tous les autres caracteres du genre etant bien marques. Elle differe de 
17. Salinemis par des calices plus grands et des cloisons plus fortes, par une fossette colu- 
mellaire rudimentaire. L'L Marconi possede le meme diametre caiicinal, mais ses calices 
sont superficiels, les murailles non saillantes. L7. helianthoides a des calices plus petits et 
17. explanata par contre plus grands et egalement superficiels, avec plus de cloisons. 

Logalites. Satins. Nantua. Bras-dessus. Sainte-Croix. Gombettaz. Route de Vallorbes 
au Pont. La Denairaz, Riviere (vallee de Cheseri). Gisulafiuh. Montmelon. Pichoux pres 
de Gourtemautruy (Calcaire a polypiers). 

Collections. Musee de Lausanne, de Geneve, de Zurich. Coll. Thurmann. Schardt. 
ChofTat, Jaccard, Koby. 

Explication des figures. 

PL LXXIX. Fig. 2. Fragment d'un polypier, vn par le haut. Nantua. Collection Choffat. 
PI. LXXXI1I. Fig. 4. Autre polypier sous le meme aspect. Les cloisons sont plus fortes que d'ordi- 
naire. Salins. Ma collection. 

Toutes ces figures sont de grandeur naturelle. 
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Isastrea Salinensis, Koby, 1885. 

(PI LXXXIII, fig. i, 2, 3.J 

Polypier en masses plus ou moins arrondies et lobees, a surface superieure convexe, 
souvent irreguliere. Galices tres serres, polygonaux, plus ou moins reguliers, subegaux, 
profonds. Fossette columellaire assez grande, nettement circonscrite etprofonde. Gloisons 
minces, tranchantes, non debordantes, egales en epaisseur, inegales en longueur, a bord 
superieur fortement incline vers le centre calicinal. Les primaires et quelques secondaires 
sout plus elevees, delimitent la fossette columellaire et s'epaississent graduellement en 
s'en approchant. Toutes les cloisons non confluentes et ne cachanl pas I'arete aigue et 
tranchante qui couronne la muraille. Traverses fines. Plateau commun reconvert d'une 
forte epitheque, assez adherente, presentant concentriquement des plis tres fins, a des 
distances assez regulieres des plis beaucoup plus forts, en outre des sillons qui vont du 
pedoncule a la circonference et qui se dichotomisent. Sous l'epitheque des fausses c6tes 
egales et rapprochees. 

Hauteur du polypier 50 a 150 mm. 

Diametre du polypier 50 a 200 

Diametre des calices 6 a 8 

Profondeur des calices 3 a 4 

Nombre de cloisons sur les murailles 11 a 12 par 5 
Nombre de c6tes sous l'epitheque 12 a 14 

Nombre de cloisons par calice 40 a 48 

Rapports et differences. Elle se distingue de 17. Bermrdi par des calices sensible- 
ment plus petits, surlout plus profonds, des cloisons plus fines, des murailles tranchantes. 
Les memes caracteres l'eloignent de 17. Marcoui, celle-ci n'ayant que des calices superfi- 
ciels. Les /. serialis et limitata possedent des calices de moindres dimensions avec un plus 
petit nombre de cloisons. Ge qui donne en outre un caractere particulier a 17. Salinensis, 
c'est l'epitheque tres epaisse et ondulee qui en recouvre la surface inferieure. 

Localites. Salins. Nantua. Gret Cesar, Cornol. Montmelon (Galcaires a polypiers). 

Collkctions. Thurmann. Choffat. E. Greppin. Koby. 

Explication des figures. 
PI. LXXXIII. Fig, 1. Polypier vu par le haut. Salins. Ma collection. 
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Fig. 2. Fragment d'un polypier a calices irreguliers et en partie plus petits. Cret Cesar. 

Ma collection. 
Fig. 3. Polypier vu par sa surface inferieure pour montrer les plis de 1' epitheque. 

Salins. Collection Thurmann. 

Ces figures sont de grandeur naturelle. 



Isastkea Makcoui, Koby, 1885. 

(PI. LXXV, fig. 1.) • 

Polypier constituant des lames de pea d'epaisseur, etendues. Surface superieure ordi- 
nairement subplane, mais souvent irreguliere, par suite de l'accroissement en epaisseur, 
qui commence a differents points a la fois. Calices subegaux, peu profonds, presque 
superficiels, a contours polygonaux. Fossette columellaire reduite a un point bien marque. 
Gloisons fines, minces; les primaires et quelques secondaires, plus elevees que les autres 
et plus epaisses, arrivant a la fossette centrale; les cloisons des autres cycles tres inegales 
et courtes. Murailles minces, visibles sur les aretes entre les cloisons subconfluentes. 
Traverses tres fines, rapprochees. Epitheque mince, fragile, cachant des cotes dichotomes 
et rayonnantes. 

Hauteur du polypier 20 a 30 mm. 

Diametre du polypier 400 a 20& 

Diametre des calices 7 a 8 

Largeur de la fossette 1 

Nombre de fausses cotes H P ar 5 

Nombre de cloisons sur les aretes 10 a H P ar & 

Nombre de cloisons par calice 40 a 46 

Rapports et differences. Gette espece se rapproche le plus de 17. Bernemis des ter- 
rains jurassiques supe>ieurs. A diametre calicinal egal elle a cependant moins de cloisons, 
en outre elle est plus reguliere, car les calices sont a peu pres tous de meme taille. VI. Ber- 
nardi est plus forte, ses cloisons sont plus epaisses, ses calices plus grands et plus profonds. 
VI. Salinensis possede une epitheque tres forte, des calices deformes et tres profonds. 
VI. Mianthoides s'en eloigne egalement par ses calices profonds. 

Localites. Grellingue. Vorbourg pres de Delemont. Movelier (Bathonien). Salins. 
Gysulafluh. Pichoux pres de Gourgenay (Bajocien). 

Collections. Choffat. Thurmann. Ed. Greppin. Koby. 

Explication de la figure. 
PI. LXXV. Fig. 1. Polypier vu par sa face superieure. Grandeur naturelle. Pichoux. Ma collection. ] 
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I'SASTHEA HELIANTHOIOES, GoMfuSS (Aslt'Ca). 
(PI. LXXXIV, fig. 3.) 

SYNONYMIE. 

1826-1833. Astrea helianthoides, • Goldf., Petref. Germ., t. I, p. 65, pi. 22, fig. 4 a. 

1836. Id. Romer, Verst. des nord. Ool. Geb., p. 22, pi. 1, fig. 4. 

1843. Id. Michelin, Icon. Zooph., p. 105, pi. 24, fig. 3. 

1850. Prionastrea helianthoides, Edw. et H , Ann. sc. nat., 3 me serie, t. XII, p. 135. 

1850. Id. d'Orb., Protlr., t. I, p. 386. 

1851. Isastrea heliantholdes, Edw. et H., Polyp, foss. des terr. paleoz., p. 103. 

1852. Astrea helianthoides, Quenst., Handb. d. Petref. 1 Aufl., p. 649, pi. 57, fig. 25 (2 Aufl. 

1867, p. 779, pi. 74, fig. 25 (3 Aufl., 1885, p. 1002, pi. 81, fig. 10). 

1857. Isastrea helianthoides, Edw. et H., Hist. nat. des corall., t. II, p. 538. 

1858. Id. Et., Ray. du Haut Jura, p. 105. 
1858. Astrea helianthoides, Quenst., Jura, p. 704, pi. 85, fig. 10. 

1860. Isastrea helianthoides, From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 229. 

1864. Id. From., Polyp, corall. des env. de Gray, p. 25. 

1867. Id. Bolsche, Korall. d. nordd. Jura und Kreideg., p. 20. 

1875. Id. Becker, die Korall. der Natheimer Schichten, p. 44, pi. 4, fig. 12, 

Polypier massif, a surface superieure plane. Galices serres, polygonanx, assez reguliers, 
subegaux, assez profonds, a muraille tranchante. Cloisons fortes, droites, finement gra- 
nules sur les flancs et regulierement dentees sur le bord superieur. Les cloisons pri- 
maires deviennent plus epaisses en s'approchant du centre. Fossette columellaire circu- 
late, surface inferieure recouverle d'une epitherpie plissee, qui cache des fausses coles 
rayonnantes. 

Hauteur du polypier 50 a 100 mm. 

Diametre du polypier 100 a 200 

Diametre des calices 6 a 8 

Nombre de cloisons sur les murailles 15 sur 5 
Nombre de cloisons par calice 40 a 45 

Rapports et differences. Gette espece differe de 17. explanata par des calicos consi- 
derablement plus petits et plus profonds, par un nombre moindre de cloisons. VI. pro- 
pinqua possede par contre moins de cloisons et une plus grande fosset'e calicinale. 
VI. Salinemis lui ressemble beaucoup, ses calices sont plus irreguliers et plus profonds, 
ses cloisons plus fortes, le polypier plus fort. 
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Localite. Valfin (Pterocerien eoralligene). 
Collection. Schardt. 

Explication de la figure. 
PL LXXXIV. Fig. 3. Fragment (Pun polypier vu par le haut. Grandeur naturelle. Collection Schardt. 



Isastrea serialis, Edwards'et Haime. 

(PI. LXXIX, fig. 3, 4.) 



SY1HONYMIE. 



1851. Isastrea serialis, Edw. et H., Brit. foss. corals, p. 116, pi. 24, fig. 2. 
1860. Id. From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 227. 

Polypier ordinairement en masse convexeet arrondie. Calices tres inegaux, profonds, 
polygonaux, allonges, deformes par une gemmation intercalicinale tres abondante. Mu- 
railles fortes, elevees, tranchantes. Cloisons fines, serrees, tres regulierement den tees a 
leur bord snperieur. Systemesirreguliers; les cloisons des trois premiers ordres paraissent 
egales et sont plus longues que les autres; celles des ordres suivanls sont respeclivement 
plus courtes, les dernieres depassent a peine la muraille. Fossette columellaire grande s 
irreguliere, non franchement delimitee. Traverses fines et rapprochees. fipilheque a plis 
concentriques. Gemmation abondante. 

Hauteur du polypier 30 a 80 mm. 

Diametre du polypier 50 a 100 

Diametre des calices 4 a 8 

Nombre de fausses cotes 16 par 3 

Nombre de cloisons sur les murailles 14 par 3 
Nombre de cloisons par calice 50 a 70 

Rapports et differences. Malgre une grande variabilite dans la forme, la grandeur 
des calices et le nombre de cloisons, 1'/. serialis se distingue aisement de toutes ses con- 
generes par ses cloisons Ires fines, tres serrees, relativement Ires nombreuses. Comme 
chez d'autres Isastrees, on remarque souvent des calices plus ou moins confondus en 
series courtes, ce qui lui donne Taspect d'une Latomaeandre. 

Localites. Bois du Treuil. Grellingue. (Bathonien). 

Collections. Ed. Greppin. Koby, 
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Explication des figures. 

PI. LXXIX. Fig. 3, 4. Deux fragments de polypiers, vus par le haut. Les calices sont empates par 
la roche, de sorte que les caracteres internes sont indistincts. Grellingue. 
Collection Ed. Greppin. 
Ces figures sont de grandeur naturelle 



Isastrea octogona, Greppin. 

(PI LXXXV, fig. U, 15, 16 a, 16.) 
SYNONYMIB. 
1867. Isastrea odogana, Greppin, Essai geol. sur le Jura, p. 55. 

Polypier de tres petite taille, fixe par un etroit pedoncule, s'etalant rapidement, a 
pourtour subcirculaire, forme par quelques polypierites seuleraent. Surface superieure 
convexe. Calices subpolygonaux, peu profonds et peu serres. Cloisons debordantes, 
inegales, peu serrees, les primaires et quelques secondaires plus elevees et plus fortes que 
les autres, se rencontrant au centre sans se souder. Elles sont toutes confluentes avec 
celles des calices voisins, et regulierement dentees. Murailles cachees. Sur la peripherie 
les cloisons sont toutes rayonnantes, perpendiculaires au pourtour, et alternativement 
fortes et faibles. Traverses bien developpe'es. Epitheque fragile, a plis concentriques, 
cachant des fausses cotes rayonnantes, non dichotomes. 

Hauteur du polypier 10 a 15 mm. 

Diametre du polypier ^ a 2 ^ 

Diametre des calices 8 a 12 

Nombre de fausses cotes 12 P ar 5 

Nombre de cloisons sur les murailles 1° P ar 5 

Nombre de cloisons par calice 40 a ^0 

Rapports et differences. C'est par erreur que M. Greppin n'indique, dans sa courte 
description, que 24 cloisons. J'avais d'abord pris les individus de cette espece pour des 
jeunes d'une grande Isastree. Mais leur frequence au meme niveau et dans des localites 
eloignees, de meme que l'absence de congeneres aux memes endroits, ayant des calices 
de cette taille, en font une bonne espece. Le polypier de cette espece n'etant forme que 
de qua'rea dix polypierites, et ayant une forme discoi'dale, ne saurait etre confondu avec 
celui d'aucune autre congenere. 
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Logalites. Montenol. Movelier. Bois du Treuil, Grellingue (Bathonien). 
Collections. Ed. Greppin. Koby. 

Explication des figures. 

PI. LXXXV. Fig. 15. . . . Polypier vu par le haut. Bois du Treuil. Collection Ed. Greppin. 
Fig. 14. . . . Autre polypier a calices plus grands. Montenol. Ma collection. 
Fig. 16, 16 a. Polypier vu par le haut et par le bas.;Movelier. Collection Ed. Greppin. 
Toutes ces figures sont de grandeur naturelle 



Isastrea propinqua, Thurmann (Agaricia). 

(PL LXXXI, fig. 3, 4, 4 a.) 



SYNONYMIE. 



1850. Agaricia propinqua, Thurm., Coll. 

1862. Isastrea propinqua, Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 392, pi. 55, fig. 13. 

Polypier en lames peu epaisses, a surface superieure plane. Calices polygonaux, assez 
profonds, subegaux. Murailles elevees et Iranchantes. Fossette columellaire grande, circu- 
late, profonde. Cloisons inegales suivant les ordres, les primaires et quelques secondaires 
atteignant le centre creux et plus epaisses que les autres; celles du troisieme cycle un peu 
plus courtes; enfin les dernieres arrivant au tiers du diametre calicinal. Elles sont droites, 
peu serrees, non confluentes avec celles des calices voisins. Epitheque assez fragile. Fausses 
cotes ecartees et epaisses. Traverses peu visibles. 

Hauteur du polypier 30 a 50 mm. 

Diametre du polypier 50 a 150 

Diametre des calices 6 a 8 

Nombre de cloisons sur les murailles 10 par 5 

Nombre de cloisons par calice 28 a 36 

Rapports et differences. Les calices de cette espece ont le meme diametre et lameme 
forme que ceux de 17. heliantho'ides, seulement les cloisons sont moins nombreuses, 30 en 
moyenne, et partant moins serrees. Les murailles doivent etre plus faibles, parce qu'elles 
sont toujours fortement usees, alors que les cloisons presentent encore des dents vers les 
parties centrales. 

MEM. SOC. PAL. SUISSE, T. XII. 37 
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11 faudra probablement identifier les I. propinqua et /. ? mosmsis E. H.; en attendant 
j'ai conserve Tancien nom de Thurmann, adopte par Etallon dans la Lethea Bruntrutana. 
Localites. Gaquerelle (Corallien blanc). 
Collection. Thurmann. Koby. 

Explication des figures. 

PI. LXXXI. Fig. 3. . Polypier vu par le haut. Les murailles sont considerablement usees. C'est 

l'original de la Lethea. Caquerelle. Collection Thurmann. 
Fig. 4. . Fragment d'un polypier dont les murailles sont moins usees. Gaquerelle. Ma 

collection. 
Fig. 4 a. Quelques calices agrandis. 



Isastkea Richahdsoni, Edwards et Haime. 

(PI. LXXXV, fig. 11.) 

SrNONYMIE. 

1851. Isastrea Richardsoni, Edw. et H., Brit. fosa. corals, p. 138, pi. 29, fig. 1. 
1860. M, From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 230. 

Polypier en lame assez epaisse et 6tendue. Surface superieure subplane ou convexe, 
rarement gibbeuse. Calices assez profonds, polygonaux, irreguliers , souvent allonges et 
deformes, tres inegaux. Murailles elevees, tranchantes. Cloisons assez fortes , espacees, 
droites, les, primaires et secondares egales, plus elevees et plus epaisses, se rencontrant 
presque dans le voisinage de la fossette columellaire; les tertiaires bien plus courtes et 
quelquefois des cloisons rudimentaires d'un quatrieme cycle. Fossette centrale franche- 
ment delimitee, arrondie, mais tres petite. Traverses fortes, ^pitheque fragile. 

Hauteur du polypier 15 a 30 mm. 

Diametre du polypier 30 a 150 

Diametre des calices 4 a 6 

Jfombre de fausses c&tes 10 par 5 

Nombre de cloisons sur les murailles 6 par 3 

Fombre de cloisons par calice 24 a 30 

Rapports et differences. Cette espece ressemble beaucoup a 1'/. limiiata, mais elle en 
differe par des calices plus profonds, des cloisons moins nombreuses et surtout plus 
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epaisses. Les cloisons primaries et un certain nombre de secondaries sont plus fortes et 
se touchent presqu'au centre, tout en limitant un espace columellaire punctiforme. 
VI. explanulata possede des calices plus petits. 

Localites. La Denairaz (Sainte-Croix). Nantua (Bajocien). 

Collections. Musee de Lausanne. Coll. Ghoffat. 

Explication de la figure. 
PI. LXXXV. Fig. 11. Fragment d'un polypier, vu par le haut. Nantua. Collection Choffat. 



Isastrea limitata, M'Coy (Astrea). 

(PI. LXXXV, fig. 10.) 

SYNONYMIE. 

1676. Astroites, R. Plot., Nat. Hist, of Oxfordshire, p. 88, pi. 11, fig. 6. 

1779. Madrepora, J. Walcott, Descript. and Fig. of Petref., p. 47, fig. 63. 

1848. Astrea limitata, M'Coy, Ann. and Mag. of Nat. Hist., vol. II, p. 418. 

1849. Id. Lamouroux, Mich. Icon. Zooph., p. 229, pi. 94, fig. 10. 

1849. Prionastrea limitata, Edw. et H., Ann. des Sc. Nat., ser. 3, vol. XII, p. 137. 

1850. Id. d'Orh., Prod, de Paleont, t. I, p. 137. 
Prionastrea alimena, Id. 

Prionastrea Luciensis, Id. 

1851. Isastrea limitata, Edw. et H., Polyp, foss. des terr. paleoz., p. 103. 

1851. Id. Edw. et H., Brit. foss. corals, p. 114, pi. 23, fig. 2 et pi. 24, fig. 4. 

1860. Id. From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 229. 

Polypier massif a surface supeneure plus ou moins arrondie et gibbeuse. Calices serr^s, 
peu profonds, Ires irreguliers, polygonaux, souvent etires et allonge's. Murailles tres minces, 
mais bien marquees et non entierement cachees par les rayons septocostaux. Cloisons 
minces, pBti serrGes, droites, inegales, ordinairement une ctoison courte entre deux 
grandes. Toutes les cloisons finement granulees et non confiuentes avec celles des calices 
voisins, ceux-ci etant limites par une ligne polygonale en zig-zag formee par la soudure des 
cloisons aux murailles. Espace columellaire assez grand, arrondi. Traverses tres nom- 
breuses et series. Epitbeque fragile. 

Hauteur du polypier 20 a 50 mm. 

Diametre du polypier 30 a 80 
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Diametre des calices 3 a 5 mm. 

N ombre de fausses cotes 12 par 5 

Nombre de cloisons sur les murailles 8 par -3 

Nombre de cloisons par calice 28 a 44 

Rapports et differences. ElJe se distingue de 17. explamlata par des calices plus 
grands; de 17. serialis parades calices plus petits el par des cloisons moins nombreuses; 
de 17. Richardsoni par des cloisons plus minces efplus'fmement dentees. 

Localites, Bois du Treuil. Grellingue. Movelier (Bathonien). 

Collections. Musee de Geneve. Coll. Ed. Greppin. Koby. 

Explication de la figure. 

PI. LXXXV. Fig. 10. Fragment d'uu polypier, vu par le haut Grandeur naturelle. Grellingue. Col- 
lection Ed.' Greppin. 



Isastrea Fromenteli, Koby, 1885. 

(PI. LXXXIV, fig. 2, 2 a.) 

Polypier "en lame epaisse, a surface superieure plane. Calices serres, petits, polygonaux, 
subegaux, assez profonds.'jFossette columellaire relativement assez grande, circulate, 
franchement delimitee. Cloisons serrees, droites, inegales suivant les ordres, subconfluenles 
avec celles des calices voisins en laissant apercevoir, entre elles, le bord tranchant de la 
muraille. Ordinairement huit cloisons plus fortes que les autres, s'epaississant vers les 
parties centrales etVarretant brusquement^pour delimiter la fossette columellaire. Autant 
de cloisons legerement plus courtes et beaucoup plus minces ; puis le double de cloisons 
qui n'atteignent que la moitie du rayon calicinal. Traverses abondantes et serrees. Dents 
cloisonnaires assez fortes. 

Hauteur du polypier 20 a 30 mm. 

Diametre du polypier 40 a 50 

Diametre calicinal 4 

Nombre de cloisons sur les murailles 9 par 3 

Nombre de cotes sous Pepitheque 15 a 16 par 5 

Nombre de cloisons par calice 30 a 36 

Rapports et differences. L7. Fromenteli est remarquable par la regularite de son 
appareil septal. Elle ressemble un peu a 17. oblonga FL, mais s'en distingue tres bien par 
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ses calices plus petits, par ses cloisons principales qui ne se sondent pas au centre pour- 
former une fausse coluraelle. VL Gourdani From, possede le meme nombre de cloisons, 
et sensiblement le meme diametre calicinal, mais chez celle-ci les calices sont superficiels 
avec un enfoncement au centre; les cloisons primaires paraissent egalement se souder au 
centre. L7. limitata E. H. a des calices plus larges et un appareil septal plus irregulier. 

Localite. Soyhieres (Gorallien blanc). 

Collection. Koby. 

Explication des figures. 

PI LXXXIV. Fig. 2. . Fragment d'un polypier, vu par le haut. Grandeur naturelle. 
Fig. 2 a. Quelques calices grossis. 



ISASTREA EXPLANULATA, M'Coy (Asliea). 

(PI. LXXXV, fig. 9.) 



SX-NONYMIE. 



1848. Astrea explanulata, M'Coy, Ann. of. Nat. Hist., s. 2, vol. II, p. 400. 
1851. Isastrea explanulata, Edw. et H., Brit, foss., corals, p. 116, pi. 24, fig. 3. 
1860. Id. From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 229. 

Polypier massif, de forme assez variable, sou vent irregulierement convexe et gibbeux. 
Calices peu profonds, presque superficiels, marques par une faible depression centrale. 
Contours polygonaux et assez reguliers. Cloisons epaisses, ecartees, droites, fortement 
dentees, tres inegales. Les primaires et quelques secondaires plus larges que les autres, 
devenant plus epaisses en approchant du centre, ou elles arrivent sans se souder, mais en 
laissant un espace columellaire punctiforme. Les autres cloisons secondaires et les ter- 
tiaires plus courtes, egalement epaisses. Murailles ordinairement cachees par les rayons 
septo-costaux subcon fluents. Traverses fortes et rapprochees. Epitheque fragile. 

Hauteur du polypier 20 a 40 mm. 

Diametre du polypier 20 a 60 ^ 

Diametre des calices 3 '/a & 5 

Nombre de fausses cotes 7 par 2 

Nombre de cloisons sur les murailles 7 par 2 

Nombre de cloisons par calice 30 a 36 
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Rapports et differences. L7. explamdata se distingue nettemeut des autres Isastre*es 
par un petit nombre de fortes cloisons et par la petitesse des calices. 
Logalites. Movelier. Bois du Treuil. Grellingue. Blochmont (Balhonien). 
Collections. Choffat. Ed. Greppin. Koby. 

Explication de la figure. 
PI. LXXXV. Fig. 9. Fragment d'un polypier, vu par le haut. Blochmont. Collection Ed. Greppin. 



Genre ASTROCOENIA. Edwards et Haime. 

SYNONYMIE. 

1826. Astrea (pars), Goldf., Petref. Germ., p. Ill, t. I. 

1848. Astrocoenia, Edw. et H., Comptes rendus de l'Acad. des sc, t. XXVII, p. 469. 

1849. Ennalocamia, d'Orb., Note sur les Polyp, foss , p. 7. 
Actinastrea, d'Orb., Id. p. 10. 
Goniocoenia, d'Orb., Id. 

1856. Astrocoenia, Edw. et H., Hist. nat. des corall., p. 254, t. II. 

1857. Id. Pictet, Traite de paleont., t. IV, p. 391. 
1858-1860. Id. From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 232. 

1860. Id. Et., Ray. du Haut Jura, p. 171. 

1860. Ccenastrea, Et., Ray. du Haut Jura, suppl., p. 10. 

1862. Astrocoenia, Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 374. 
Ccenastrea, Id. p. 402. 

1862. Astrocoenia, From., Monogr. des polyp, jur, sup., p. 36. 

1871. Id. Reuss, Die foss. Korallen des Oest.-Ung. Miocan, p. 40. 

1879. Id. Zittel, Handb. der Paleont., t. I, p. 263. 

1884. Id. Hoernes, Elemente der Paleont., p. 95. 

Polypier astreiforme, massif, dendroide ou arborescent. Polypierites unis 
par des murailles epaisses et compactes. Calices polygonaux, plus ou moins 
profonds, a bords simples. Cloisons ordinairement peu nombreuses, a bord 
superieur plus ou moins dente. Columelle forte, styliforme. Pas de palis. 
Traverses fines, ftpitheque forte, adherente, plissee, non costulee. 
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Astrocqenia Berne^sis, Koby, 1885. 

(PL LXXXVI, fig. 9, 9 a, 10, 10 a.) 

SYNONYMIE. 
1864. Astrocamia pentagonalis, Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 374, pi. 52, fig. 11. 

Polypier massif ou formant des lames etendues, plus ou moms epaisses, a contours 
irreguliers, s'accroissant par la superposition de nouvelles couches. Galices serres, 
superficiels dans les parties bien conservees, plus ou moins profonds par suite de 
l'usure. Murailles fortes, polygonales, ordinaireraent en pentagones irreguliers. Cloisons 
serrees, epaisses, les primaires et secondaires subegales et atteignant la columelle; les 
cloisons du troisieme cycle bien plus courtes, depassant a peine la muraille. Elles sont 
toutes confluentes avec celles des calices voisins et elles cachent completement les 
murailles dans les parties non usees. Columelle a peine saillante mais tres forte et 
subcylindrique dans les parties profondes. Traverses fortes et rapprochees. Plateau 
inferieur recouvert d'une forte epitheque plissee et non costulee. 

Hauteur du polypier 20 a 60 mm. 

Diametre du polypier 50 a 200 

Diametre des calices X 'fe 

Nombre de cloisons 20 a 24 

Rapports et differences. Le polypier massif ou lamelleux eloigne cette espece des 
congeneres arborescentes. Elle se distingue de \'A. Matheyi par des calices plus petits et 
plus reguliers. 

Ce n'est pas \'A. pentagonalis Gdf., car d'apres la description cette derniere serait une 
espece subdendro'ide avec des palis bien marques, et par consequent une Stephanocwnia. 

Variations. Les seules variations qu'on remarque chez YA. Bernensis resullent d'un 
degre d'usure plus ou moins avance. J'ai fait figurer deux grossissements, dont 1'un 
montre 1'aspect des cloisons dans les parties non usees, et 1'autre un etat d'usure avance. 
Dans ce dernier cas, la columelle ressort distinctement et est styliforme. Les murailles 
sont epaisses et saillantes. 

Logalites. Gaquerelle. Blauen (Corallien blanc). Hobel. Bressaucourt. Mont de Cour- 
roux. Locle (Astartien). 

Collections. Musee de Bale. Coll. Thiessing. Thurmann. Jaccard. Greppin. Koby. 
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Explication des figures, 

PI. LXXXVL Fig. 9. . . Polypier vu par le haut. Grandeur naturelle. Bressaucourt. Ma collection. 
Fig. 9 a. . Quelques calices agrandis. 

Fig. 10 . . Autre fragment provenant de la raeme localite. Ma collection. 
Fig. 10 a. Des calices non uses, agrandis. 



Astrocoenia Delemontana, Koby. 

(PI. LXXX VII, fig. 4.) 

Polypier dendroide, assez eleve, mais forme d'un petit nombre de rameaux irreguliers, 
ecartes, bosseles et comprint. Ramifications assez rares, se faisant sous des angles Ires 
ouverts. Calices polygonaux peu profonds, assez serres. Murailles ne ressortant que par 
1'usure. Gloisons relalivement epaisses, debordantes, peu serrees, inegales, attenuees aux 
deux extremit.es, confluentes avec celles des calices voisins. Les cloisons dn premier cycle 
et quelques autres du second cycle plus elevees et plus larges s'arretant a une courte 
distance de la columelle. Autant de cloisons tres courtes et rudimentaires sur la muraille. 
Columelle petite, mais assez saillante. 

Hauteur du polypier 10 ° * 200 mm - 

Diametre du polypier ... 50 h 10 ° 

Diametre des branches 10 k 20 

Diametre des calices 1 /« a 

Nombre de cloisons par calice 20 & 24 

Rapports et differences. C'est en lous points YAst. crasso-ramosa, mais avec des 
branches bien plus faibles et des calices de moitie plus petits. Elle s'eloigne de YAst. 
tenvisepla par des cloisons plus epaisses et bien moins nombreuses. L'Ast. Thurmanni 
parait avoir un plus grand nombre de cloisons, des branches plus serrees se ramifiant 
plus frequemment. 

Localite. Garrieres du Vorbourg, pres de Delemont (Pterocerien inferieur). 

Collection. Koby. 

Explication de la figure. 
PI. LXXXV1I Fig. i. Branche d'un polypier. Grandeur naturelle. 
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Astrocornia Matheyi, Koby. 1885. 

(PI. LXXXVI,fig. 7, 8.) 

Polypier formant de grandes masses subplanes ou arrondies. Galices superficiels, a 
contours polygonaux, quelquefois deformes et allonges. Murailles tres fortes mais cachees 
paries rayons septocostaux. Cloisons fortes, serrees/a bord superieur presque horizontal, 
visiblement et grossierement dentees, surtout vers les parties centrales. Les cloisons des 
deux premiers cycles egales entre elles, devenant plus epaisses et plus elevees en s'appro- 
chant du centre; les cloisons tertiaires tres courtes, mais egalement epaisses. Rayons 
septo-costaux non confluents, mais genicules et inflechis a leur point de rencontre. 
Golumelle lamellaire et a peine distincte dans les parties superficielles, mais forte et 
styliforme dans les parties profondes. Traverses rapprochees. Plateau commun recouvert 
d'une epitheque tres epaisse, plissee transversalement, non costutee. 

Hauteur du polypier 50 a 200 mm. 

Diametre du polypier 100 a 300 

Diametre des calices 3 a 3 '/* 

Nombre de cloisons 20 a 24 

Rapports et differences. Cette espece se distingue de VA. Bernemis par ses calices 
bien plus grands. Elle est voisine de VA. suffarcinata H. C, mais cette derniere possede 
trente-six cloisons, tandis que je n'en ai jamais compte plus de vingt-quatre chez VA. 
Matheyi. Les calices prennent des aspects differents suivant le degre d'usure. D'abord 
superficiels et reguliers ils se creusent au centre et paraissent devenir plus etroits tandis 
que la muraille ressort davantage. Dans ce dernier etat on pourrait la confondre avec la 
Goniastrea favulus; il est cependant facile de distinguer ces deux polypiers. Ed effet, chez 
VA. Matheyi les murailles sont plus epaisses, les cloisons ne sont pas anastomosees, en 
outre, la columelle est bien reelle et non formee par la soudure du bord interne des 
cloisons. 

Localites. Caquerelle. Soyhieres (Gorallien blanc). 

Collections. Mathey. Koby. 

Explication des figures. 

Pi. LXXXVIL Fig. 7. Petit fragment d'un polypier dont la surface n'est pas usee. 
Fig. 8. Autre fragment a calices peu profonds. 

Les deux echantillons proviennent de Soyhieres et sont de ma collection. 
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Astrocoenia dubia, Koby, 1885. 

(PI. LXXXIX, fig. 2, 2 a.) 

Polypier massif, a surface superieure plane. Polypierites prismatiques, allonges, 
intimement soudes par les raur-ailles. Calices pen profonds, subpolygonaux ou subcircu- 
laires, a murailles saillantes, plus ou moins larges, non reconvenes par les rayons septo- 
costaux. Gloisons inegales suivant les ordres, a bord superieur horizontal et dente. Les 
six cloisons primaires plus epaisses et plus elevees que les autres; les six secondares de 
longueur egale, mais plus fines, arrivent avec les premieres a la rencontre de la columelle. 
Les cloisons du troisieme cycle de moitie plus courtes et plus fines. Columelle assez 
saillante, mais plus ou moins confondue avec les dents internes des cloisons primaires. 
Traverses pen visibles. 

Hauteur du polypier 30 a 80 mm. 

Diametre du polypier 50 a 200 

Diametre des calices 3 

Nombre de cloisons 24 

Rapports et differences. VAst. dubia ne presente pas rigoureusement tous les 
caracteres du genre. Dans quelques parties du polypier les calices sont circulates et 
separes par des espaces depourvus de cotes mais tres etroils, tandis que daus d'autres 
parties on n'apercoit que des calices franchement polygonaux. Dans les coupes, les 
polypierites sont polygonaux et directement soudes entre eux par les murailles. 

Cette espece se distingue aisement des autres Astrocoenies massives par ses calices 
subcirculaires, par la regularity du systeme cloisonnaire et par sa petite columelle. 

Logalite. Fioget (Astartien?). 

Collection. Choffat. 

Explication des figures. 

PI. LXXXIX. Fig. 2. . Polypier vu par le haut. Grandeur naturellc. 
Fig. 2 a. Quelques calices agrandis. 
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Astroccenja crasso-ramosa, Michelin (Astrea). 

(PI. LXXXVII, fig. 2, 2 a, 3.) 
SYNONYMIE. 

1843. Astrea crasso-ramosa, Mich., Icon. Zooph., pi. 25, -fig. 2. 

1850. Enallocosnia crasso-ramosa, d'Orb., t. II, p. 92. 

1851. Astroccenia crasso-ramosa, Edw. et H., Polyp, foss. des terr. paleoz., p. 92. 
I860. Id. From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 234. 
1864. Id. From., Polyp, corall. des env. de Gray, p. 25. 

Polypier arborescent, assez eleve. Branches fortes plus ou moins longues, s'aecroissant 
en epaisseur par une superposition de couches uniformes qui s'etendent e"galement sur 
toutes les parties. Calices serres, superficiels, a contours polygonaux. Murailies cachees 
dans les parties intactes mais ressortant forteraent par Tusure. Gloisons tres epaisses, 
debordanles, peu serrees 3 inegales. Dix a douze grandes cloisons subegales, attenuees aux 
deux extremites, s'arretant a une petite distance de la columelle. Autant de cloisons 
rudimentaires intercalees sur la muraille. Elles sont toutes subconfluentes avec celles des 
calices voisins. Columelle assez saillante, coraprimee et elliptique. 

Hauteur du polypier 100 a 300 mm. 

Diametre du polypier 100 a 200 

Diametre des'branches 30 a 60 

Diametre des calices 3 a 4 

Nombre de cloisons par calice 20 a 24 

Rapports et differences. L'usure change beaucoup l'aspect de ce polypier. Les 
calices plus ou moins profonds paraissent plus etroits et plus ecartes, la columelle devient 
tres epaisse et styliforme. Pour juger du diametre calicinal reel on n'a alors qu'a tenir 
compte de la distance des centres calicinaux. On la distinguera toujours facilement de ses 
congeneres par la grandeur des calices et le petit nombre de cloisons. 

Localites. Noirmont, Cotes du Doubs (Corallien?). Locle (Astartien). 

Collections. Mus6e de Geneve. Coll. Jaccard. 

Explication des figures. 

PI. LXXXVII. Fig. 2. . Branche a surface non usee. Cotes du Doubs. Musee de Geneve. 
Fig. 2 a. Quelques calices grossis. 

Fig. 3. . Fragment d'un polypier dont la surface est fortement usee. Locle. Collec- 
tion Jaccard. 
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Astrocoenia tenuisepta, Koby, 1885. 

(PI LXXXVII, fig. 5, 5 a.) 

Polypier arborescent, assez eleve. Branches subcylindriques ou comprimees, longues, 
etroites, les ramifications s'ecartant sous un angle assez ouvert. Calices superficiels, avec 
une fossette centrale assez grande et profonde; contours polygonaux, ressortant par 
I'usure. Gloisons serrees, inegales, alternativement fortes et faibles. Ordinairement huit 
cloisons plus larges, s'6paississant considerablement en s'approchant de la fossette 
centrale ou elles sont brusquement tronque'es. Un nombre egal de cloisons sensiblement 
plus £troites et plus minces ; enfln un troisieme cycle de cloisons depassant a peine le 
bord de la muraille. Gelle-ci completement cachee par les rayons septo-costaux entiere- 
ment confluents. Columelle peu saillante, styliforme. 

Hauteur du polypier 100 a 200 mm. 

Diametre du polypier 200 a 300 

Diametre des branches 15 

Diametre calicinal 2 V* a 3 

Nombre de cloisons 32 

Rapports et differences. L'Ast. tenuisepta possede un appareil septal qui depend du 
type octom6ral. Elle ne saurait etre confondue avec aucune de ses congeneres branchues, 
aussi longtemps que les cloisons ne sont pas effacees par l'usure. Dans ce dernier cas, elle 
presente la plus grande analogie avec VAst. Delemontana, dont les branches sont cepen- 
dant plus irregulieres, a ramifications qui s'ecartent sous un angle plus ouvert. 

Localite. Garrieres de Gourroux (Astartien superieur). 

Collection. Koby. 

Explication des figures. 

PI. LXXXVII. Fig. 5. . Quelques branches empatees dans la roche. Grandeur naturelle. 
Fig. 5 a. Grossissement d'une partie de la surface calicinale. 
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Astrocoenia Martis, fiiallon (Coenastrea). 

(PI. LXXXVI, fig. 1, 2, 3, 4.) 

SYNOXyMIE. 

1864. Coenastrea Martis, Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 402, pi. 57, fig. 3. 

Polypier dendroide, peu eleve et peu ramifie, compose d'un petit nombre de branches 
courtes et epaisses, privees de bourrelets d'accroissement. Galices polygonaux, profonds, 
a murailles saillantes. Gloisons tres inegales, les primaires arrivant seules a la columelle, 
les autres plus ou moins larges, suivant leur age; celles du quatrieme cycle tres faibles. 
Dents des cloisons peu nombreuses, grossissant vers le centre. Columelle forte, profonde, 
cylindrique. 

Hauteur du polypier 40 * 60 mm ' 

Diametre du polypier 50 * 10 ° 

Diametre des branches 12 * 15 

Diametre des calices ' 

Nombre de cloisons 36 4 40 

Rapports et differences. Gette espece ne m'est connue que par des empreintes bien 
conserves et permettant une etude des differents caracteres. Elle se distingue de YA. crasso- 
ramosa par des cloisons plus nombreuses et plus fines. L'A. tenuisepta possede egalement 
quelques cloisons de moins et elles sont plus fines, avec des branches plus etroites. 
L'A. Schardti a les calices un peu plus petits et moins profonds, ses cloisons sont plus 
egales. Elle s'eloigne des autres congeneres par la taille des calices. 

Logalites. Roche de Mars. Sous Waldeck. Environs de Porrentruy (Hypovirgulien). 

Collections. Thurmann. Koby. 

Explication des figures. 
PI. LXXXVI. Fig. i, 2, I. Trois empreintes de grandeur naturelle. Roche de Mars. Collection Thur- 



mann. 



Fig. 3. . . . Autre empreinte, egalement de grandeur naturelle. Sous Waldeck; Ma 
collection. 
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Astrocoenia Thurmanni, Etallon (Thamnastrea). 

(PI. LXXXVII, fig. 6, 7.) 

SYNONYM1E. 

1860. Thamnastrea Thurmanni, Et., Kay. de Montbeliard, p. 47, pi. 6, fig. 23. 

1862. Coenastrea Thurmanni, Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana. p. 403, pi. 57, fig. 23. 

Polypier dendro'ide, assez eleve et d'une grande etendue. Branches assez serrees, 
inegales, subcylindriques, bosselees et comprimees. Ramifications frequentes; se faisant a 
de courtes distances, sous des angles Ires aigus. Galices serres, subpolygonaux, tres 
irreguliers, profonds. Murailles saillantes. Cloisons fortes, inegales, celles des deux 
premiers cycles plus epaisses et se touchant au centre, celles du troisieme cycle plus 
courtes et tres fines; quelques cloisons du quatrieme cycle. Columelle forte, un peu 
comprimee. Pas de bourrelets d'accroissement. 

Hauteur du polypier 100 a 200 mm. 

Diametre du polypier 100 a 300 

Distance des branches 10 a 25 

Diametre calicinal 2 

Nombre de cloisons par calice 36 a 40 

Rapports et differences. Je ne connais cette espece que par un grand nombre de 
moules ou d'empreintes. Voisine de VAst. tenuisepta, elle s'en eloigne par des calices plus 
petils, des cloisons encore plus fines et plus nombreuses, et surtout par son polypier 
forme par un grand nombre de branches courtes, rapprochees, subparalleles se ramifiant 
sous des angles tres aigus. Les memes caracteres la distinguent de YAst. Martis. 

Localites. Banne. Route de Cceuve. Montbeliard (Pterocerien). 

Collections. Musee de Montbeliard. Musee de Porrentruy. Coll. Thurmann. Koby. 

Explication des figures. 
PI. LXXXVII. Fig. 6, 7. Empreintes de deux fragments de polypiers. Banne. Ma collection. 
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Astrocggnia Schardti, Koby, 1885. 

(VI LXXXVI, fig. 5, G.J 

* Polypier dendro'ide a rameaux assez epais, cylindriques ou comprimes, fortement 
divergents. Calices peu profonds, presque superficiels,. a contours poiygonaux, souvent 
deformes et tres inegaux par suite d'une gemmation abondante. Cloisons inegales, tres 
ecartees, cinq a huit plus fortes s'avancant vers le centre en s'attenuant et sans Je 
rencontrer ; les autres cloisons de moitie plus courtes. Murailles minces et saillantes, non 
cachees par les cloisons. Golumelle profonde, styliforme. Gemmation intercalicinale tres 
abondante. 

Hauteur du polypier 50 a 100 ram. 

Diametre du polypier 50 a 100 

Diametre des branches 10 a 20 

Diametre des calices ....... 1 '/a & 3 4 . - » 

Nombre de cloisons 18 a 20 

Rapports et differences. Gette espece parait dependre du type decamerai; son 
appareil cloisonnaire est cependant tres irregulier, il y a tanlot cinq ou six cloisons plus 
fortes que les autres. Elle differe des congeneres arborescentes soit par son diametre 
calicinal, soit par le petit nombre de cloisons. L'Ast. crasso-ramosa possede des cloisons 
plus etroites, plus epaisses et une columelle tres forte, ses branches sont egalement plus 
epaisses. 

Locality. Rocher de la Raye (Couches a Mytilns). 

Collections. Schardt. Rittener. 

Explication des figures. 
PI LXXXVI. Fig. 5, G. Deux fragments de polypier. Grandeur naturelle, Collection Schardt. 
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Genre STEPHANOCQENIA, Edwards et Haime. 

SYNONYMIE. 

1848. Stephanoccenia, Edw. et,H-, Compt. rend, de PAcad., p. 301. 

1850. Goniarcra, d'Orb., Prod., t. II, p. 334. 

1857. Id. Pictet, Traite de Paleont., t. IV, p. 433. 

Stephanoccenia, Id. p. 393. 

1858-1800. Id. From., Introd. a l'etude des polyp, foss., p. 202. 

18(50. Allocomia, Et., Ray. du Haut Jura, p. 477. 
1860. Steplianastrea, Et., Cor. Haut Jura, suppl., p. 10. 
1804. Alloccenia, Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 375. 

Stephanastrea, Id. p. 401. 

1879. Id. Zittel, Handb. der Paleont., 1. 1, p. 255. 

Stephanoccenia, Id. p. 263. 

Polypier en masses compactes, arrondies, lobees, dendro'ides, ou arbores- 
centes. Polypierites polygonaux, unis par les murailles, qui forment une 
arete simple. Columelle developpee, saillante, styliforme. Un on plusieurs 
cycles de palis, suivant le developpement des cloisons. Cloisons plus ou 
moins finement dentees. Gemmation intercalicinale. fipitheque forte et 
plissee, non costulee. 



Stephanocoenia Rollieri, Koby, 1885. 

(PI. LXXXVII, fig. 1, 1 a. PI. LXXX1X, fig. 3.) 

Polypier formant de petites masses arrondies et gibbeuses. Galices assez profonds a 
contours polygonaux, ayant au centre une depression circulaire assez accentuee. Muraille 
tranchante. Cloisons subegales, epaisses sur les murailles, regulierement attenuees vers 
les parties centrales. Elles sont non confluentes avec celles des calices voisins, et toutes 
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tres finement dentees a leur bord superieur. Dix a douze palis formant une seule 
couronne vers le tiers interne du rayon calicinal. lis sont places entre les cloisons 
primaires et secondaires sous forme de gros grains elliptiques. Golumelle petite, styli- 
forme, saillante. Surface inferieure recouverte d'une forte epitheque finement pliss6e el 
non costulee. 

Hauteur du polypier 20 a 40 mm. 

Diametre du polypier 30 a 50 

Diametre calicinal 3 

N ombre de cloisons • 20 a 24 

Remarques. La planche LXXXVII etait deja imprimee lorsque j'ai pu constater 
l'exislence de palis dans quelques calices seulement. Depuis, en degageant convenable- 
ment la fossette circulaire centrale, je les ai remarques partout. La figure la ne 
montrant pas de palis n'est done pas juste, et je l'ai remplacee par la figure 3 a la 
planche LXXXIX. 

Rapports et differences. Gette espece possede des cloisons regulierement dentees, 
egales, des palis tres rapproches de la columelle; ces caracteres la distinguent des autres 
congeneres de nos terrains jurassiques. 

Localite. Environs de Resancon (Lias). 

Collection. L. Rollier. 

Explication des figures. 

PL LXXXVII. Fig. 1. . Polypier de grandeur naturelle, vu par le haut. 

Fig. 1 a. Quelques calices grossis. Cette figure ne montre pas les palis. 
PL LXXXIX. Fig. 3. . La figure precedente corrigee. 



Stephanocoenia trochiformis, Michelin (Astrea). 

(PL LXXXV, fig. 1, 2, 3.) 
SYKONYM1E. 

1843. Astrea trochiformis, Mich., Icon. Zooph., p. 118, pi. 27, fig. 6. 

1850. Stephanocoenia trochiformis, d'Orh., Prodr., II, p. 35. 

1850. Pmtastrea pulchella, Tburm., Coll. 

1857. Stephanocoenia trochiformis, Edw. et H., Hist. nat. des corall., p. 267. 
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1858. Alloccenia trochiformis, Et., Eay. du Haut Jura, p, 78. 

1860. Stephanoccenia trochiformis, From., Introd. a 1'etude des polyp, foss., p. 202. 

1864. Id. From., Polyp, cor. des env. de Gray, p. 24. 

1864. Alloccenia trochiformis, Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 375, pi. 52, fig. 14. 

Polypier de forme variable, en masse convexe ou plane, quelquefois meme concave, 
plus ou moins ondulee, forme de plaques superposees qui se jettent souvent de cote et 
d'autre. Calices serres, polygonaux, tres inegaux, assez profonds. Gtoisons inegales, assez 
epaisses sur les murailles, attenuees vers le centre, subconfluentes, finement dentees. Les 
cloisons primaires saillantes, s'unissant a la columelle, souvent avec une forte dent vers 
le tiers interne. Les cloisons secondares courtes, epaisses, s'arretant devant les palis et 
soudees avec eux. Les cloisons tertiaires legerement plus larges et egalement soudees aux 
palis dans les parlies profondes. Palis epais au milieu, allonges, minces aux extremites, au 
au nombre de six et meme plus par l'addition des grosses dents des cloisons primaires. 
Columelle saillante, styliforme. Epitheque complete, plus ou moins ondulee. 

Hauteur du polypier 20 a 50 mm. 

Diametre du polypier 20 a 100 

Diametre calicinal 1 '/* 

Nombre de cloisons 20 a 24 

Rapports et differences. Dans les calices non uses on apercoit generalement six gros 
palis plus un certain nombre de lobes des cloisons primaires, qui ressemblent a des palis. 
Par l'usure ces lobes disparaissent et quelquefois meme les veritables palis. Les cloisons 
tertiaires et secondaires sont alors soudees ensemble a une petite distance de la columelle, 
en formant une sorte de fourche a trois dents. Les dents cloisonnaires sont tres fines et ne 
s'apercoivent que dans les parties tres bien conservees. 

La St. trochiformis se distingue de nos autres Stephanocoenies par son polypier massif 
ordinairement globuleux. On ne rencontre que rarement des plaques ondulees concaves. 
La St. Rollieri possede toujours deux cycles de palis. 

Logalites. Blauen. Gaquerelle. Soyhieres. Sainte-Ursanne. 

Collections. Musee de Geneve. Musee de Delemont. Musee de Bale. Musee de Soleure. 
Musee de Porrentruy, Coll. Mathey, Ed. Greppin, Thiessing, Choffat, Koby. 

Explication des figures. 
PI. LXXXV. Fig. J, 2, 3. Polypiers de divers ages, de grandeur naturelle. Caquerelle. Ma collection. 
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Stephaxocoenia ramuijfera, Blallon (Stephanastrea). 

(PI. LXXXVIII, fig. 5, 6, 7, 8.) 

SYNONYMIE. 

1864. Stephanostrea ramulifera, Thurm. et Et., Lethea Bruntrutana, p. 402, pi. 57, fig. 2. 

Polypier dendroide, assez eleve, forme d'un grand nombre de branches irregulieres.. 
comprimees, bosselees, rarement dichotomes mais souvent anastomosees. Galices super- 
ficiels, subpolygonaux, a murailles cachees par les rayons septo-costaux confluents, mais 
ressorlant par l'usure. Gloisons serrees, droites, mais quelquefois geniculees a leur point 
de rencontre avec celles des calices voisins. Les primaires un peii plus fortes, arrivant 
pres de la columelle et presentant parfois sur le tiers interne une grosse dent qui simule 
un palis. Les cloisons secondaires un peu moins larges, possedant aussi une dent assez 
forte vers le tiers interne. Les cloisons tertiaires de moitie plus courtes, souvent soudees a 
la grosse dent des cloisons secondaires. Columelle styliforme, faible et peu elevee. 

Hauteur du polypier ' 50 a 200 mm. 

Diametre du polypier 50 a 300 

Diametre des branches 5 a 30 

Diametre calicinal 1 1 j i 

Fombre de cloisons 20 a 24 

Rapports et differences. II est bien rare d'apercevoir distinctement les deux cycles de 
palis. Le plus souvent on n'en trouve que trois a six, irregulierement places. Encore ce ne 
sont pas de veritables palis comme chez la St. Rollieri mais seulement de grosses dents 
cloisonnaires. On la distingue facilement des autres congeneres par son polypier arbores- 
cent a branches anastomosees. 

Logalites. Blauen. Soyhieres. Gaquerelle. Sainte-Ursanne (Gorallien). 

Collections. Mus6e de Porrentruy. Coll. Thurmann, Mathey, Koby. 

Explication des figures. 

PI. LXXXVIII. Fig. 5, 6, 7, 8. Differentes branches de polypiers. Grandeur naturelle. Caquerelle. 

Ma collection. 
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Stephanocoenia furcata, Etallon (Alloccenia). 

(PI. LXXXV, fig. 6, 7, 8.) 

SfNONYMIE. 

1860. Alloccenia furcata, Et., Ray. du Haut Jura, p. 78. 

1860. Stephanocania furcata, From.,- Introd. a 1'eHude des polyp, foss., p, 203. 

1864. Id. From., Polyp, cor. des env. de Gray, p. 24. 

Polypier digitiforme, subdendroide, lobe ou bifurque superieureinent. Branches 
eourtes, assez epaisses, eylindriques, arrondies aux extremites. Caliees serres, peu profonds, 
presque superficiels, en pentagones ou quadrilateres. Au centre dn calice une fossetle 
circulaire, assez bien marquee. Gloisons serrees, 6paisses sur la muraille, s'amincissant 
graduellemenl en avangant vers les parties centrales, ou elles se terminent en pointe. Elles 
sont finement granulees, le plus souvent confluentes avec celles des caliees voisins. Les six 
cloisons primaires se soudent a la columelle. Les cloisons secondaires sont arr&ees dans 
leur developpement par les palis. Les cloisons du dernier cycle egales ou un peu plus 
larges que les precedentes. Palis epais, eleven, en triangle allonge dont la pointe effilee 
est dirigee vers, le centre. Columelle cylindroide, epaisse, saillante. Muraille compacte, 
assez epaisse. Bourrelets epith6caux a la base seulement. 

Hauteur du polypier 20 a 50 mm. 

Diametre du polypier 50 a 100 

Diametre des branches 10 a 20 

Diametre calicinal 1 

Nombre de cloisons par calice 24 

Rapports et differences. Gette espece, par la disposition de son appareil septal, 
rappelle la St. trochiformis, ses caliees sont un peu plus petils, ses murailles plus fortes, son 
polypier subdendroide. La St. ramulifera est franchement arborescente, ses caliees sont 
plus grands et les palis rarement bien visibles. 

Localites. Saint-Claude. Valfin (PteYocerien coralligene). 

Collections. Musee de Geneve. Coll. Choffat. 

Explication des figures. 
PI. LLXXXV. Fig. 4, 5, -6, 7, 8. Diverses branches, de grandeur naturelle. Valfin. Collection Choffat. 
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